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Résumé 

Les données internationales récentes issues de méta-analyses et d’enquêtes populationnelles 

indiquent que la prévalence des comportements délinquants chez les adolescents se situe 

généralement entre 40 % et 60 % (Jolliffe et al., 2021; Walters, 2022; OECD, 2023). Chez 

les jeunes Montréalais, la prévalence se positionne autour de 90% (Le Blanc, 2021). Il existe 

plusieurs facteurs de risque qui sont associés au développement des comportements 

délinquants chez les adolescents (Aazami et al., 2023; Xie et al., 2024). Cependant, les 

facteurs parentaux sont les plus influents (Aazami et al., 2023; Farrington et al., 2016; 

Lemelin-Martel, 2020). Cette étude vise à documenter les pratiques parentales de contrôle 

parental, de surveillance et de négligence parentale, et d’examiner, par le biais d’une revue 

systématique, leur contribution au développement de comportements délinquants chez les 

adolescents âgés entre 13 et 17 ans ne présentant pas de trouble de santé mentale. Elle vise 

également à déterminer si le développement des comportements délinquants chez les 

adolescents ne présentant pas de trouble de santé mentale est davantage associé au contrôle 

et à la surveillance qu’à la négligence parentale. Enfin, elle vise aussi à déterminer quelles 

variables sociodémographiques (sexe biologique, âge, origine ethnique et appartenance 

culturelle), individuelles (autocontrôle), parentales (psychopathologie), des pairs et scolaires 

agissent respectivement comme médiateurs ou modérateurs de la relation entre les pratiques 

parentales et les comportements délinquants. Cela permettra de préciser les mécanismes 

d’action propres à chaque variable. Les articles ont été recensés dans les bases de données de 

PsycINFO (Ovid), Criminal Justice Abstract, Medline, Web of Science, EMBASE et 

ProQuest Dissertations & Theses Global. Les mots clés ainsi que leurs équivalents 

anglophones utilisés lors de cette revue ont été les suivants : les pratiques parentales, les 

adolescents, la délinquance et les comportements délinquants. Les études ont été incluses 

si la population visée était des adolescents âgés entre 13 et 17 ans, si l’étude comportait un 

groupe d’adolescents adoptant des comportements délinquants, si les pratiques parentales 

(surveillance, contrôle et négligence) étaient évaluées et si elles étaient publiées en français 

ou en anglais. Elles ont été exclues si l’échantillon d’adolescents avait des troubles de santé 

mentale pouvant être diagnostiqués à l’adolescence en lien avec les comportements 

délinquants. Le processus de sélection des études a été réalisé par deux évaluatrices 

indépendantes ainsi qu’à l’aide du logiciel en ligne Covidence recommandé par Cochrane 

pour permettre une production plus efficace des revues systématiques. Les résultats révèlent 

que la surveillance parentale, lorsque bien dosée, agit comme facteur de protection important 

sur les comportements délinquants, elle favorise la communication et l’auto-divulgation chez 

l’adolescent. À l’inverse, le contrôle parental excessif et la négligence parentale agissent tous 

les deux comme facteur de risque. Le profil de pratiques parentales le plus à risque pour 

l’adoption des comportements à risque renvoie à une faible surveillance et une forte 

négligence. Enfin, les effets de ces pratiques varient également selon le sexe biologique, l’âge 

de l’adolescent, l’origine ethnique, l’appartenance culturelle, le niveau d’autocontrôle de 

l’adolescent, la psychopathologie du parent et les pairs déviants. Les principaux constats de 
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cette étude montrent que la qualité de la relation parent-adolescent et l’équilibre entre 

l’encadrement et l’autonomie sont essentiels pour prévenir les conduites délinquantes. 

Finalement, le fait de cibler ces pratiques dans les interventions familiales représente donc 

une voie prometteuse pour soutenir les jeunes et les familles à risque afin de favoriser un 

développement plus harmonieux du jeune.  
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Introduction 

Comportements délinquants chez les adolescents 

Définition 

Les comportements délinquants chez les jeunes sont des actes définis et évalués comme 

déviants et contraires aux normes juridiques ou sociales (Encyclopédie Canadienne, 2023). 

Plusieurs termes sont utilisés pour les désigner : problèmes de comportements, problèmes 

extériorisés, conduites déviantes ou comportements asociaux (Le Blanc et Le Blanc, 2023). 

Il est possible de diviser les comportements délinquants en deux catégories, soit les 

problèmes de comportements et les activités délinquantes (Le Blanc et Le Blanc, 2023). D’un 

côté, les problèmes de comportements réfèrent à des conduites imprudentes, à la 

consommation excessive d’alcool ou de substances psychoactives, à la promiscuité sexuelle, 

aux infractions en lien avec les véhicules à moteur, aux conflits avec l’autorité, ainsi qu’à 

l’indiscipline scolaire et l’insubordination familiale (Le Blanc, 2003). D’un autre côté, les 

activités délinquantes référèrent à la délinquance manifeste telle que définie au Code 

criminel, telles que les agressions physiques et psychologiques, la violence sexuelle et la 

délinquance clandestine comme les vols et les fraudes (Brisebois, 2022; Le Blanc, 2003; Zhu 

et Shek, 2021). Les types de comportements délinquants sont nombreux et n’entraînent pas 

les mêmes conséquences. En ce sens, il est possible de les disposer sur un continuum en 

fonction de leur intensité (légers, modérés ou sévères), leur fréquence, les types de 

conséquences qu’ils engendrent et le tort infligé à la victime (Le Blanc et Leober, 1998; 

Piquero et al., 2007). En ce sens, il va de soi que pour réguler les comportements antisociaux 

les plus graves, la société dispose de lois. Au Québec, c’est la Loi sur le système de justice 
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pénale pour les adolescents qui traite des infractions au Code criminel canadien (Le Blanc et 

Le Blanc, 2023). 

Comportements délinquants et trouble de santé mentale 

Les comportements délinquants peuvent s’inscrire dans le cadre d’un trouble de santé 

mentale, comme le trouble oppositionnel avec provocation, le trouble des conduites et le 

trouble explosif intermittent qui sont parmi les plus prévalents (DSM-5-TR; American 

Psychiatric Association [APA], 2022). D’abord, le trouble oppositionnel avec provocation se 

manifeste par une humeur colérique/irritable, des comportements 

argumentatifs/provocateurs ou des comportements de vengeance qui durent depuis au moins 

six mois et qui se manifestent lors d’une interaction avec au moins une personne ne faisant 

pas partie de la fratrie (APA, 2022). La perturbation du comportement est associée à une 

détresse significative chez l’individu lui-même ou chez d’autres personnes dans son 

environnement social immédiat (p.ex., sa famille, ses amis ou ses collègues de travail) ou 

elle a un impact négatif sur le fonctionnement social, éducatif, professionnel ou d’autres 

domaines importants (APA, 2022). De plus, pour répondre aux critères diagnostics du trouble 

d’opposition avec provocation, les comportements ne doivent pas se produire exclusivement 

au cours d’un trouble psychotique, de toxicomanie, dépressif ou bipolaire (APA, 2022). La 

prévalence de ce trouble chez les jeunes varie entre 1 et 11% (Canino et al., 2010). Le trouble 

des conduites se caractérise par un ensemble de conduites répétitives et persistantes au cours 

desquelles les droits fondamentaux d’autrui sont bafoués ou les normes et règles sociales 

adaptées à l’âge de l’individu sont transgressées (APA, 2022). Le diagnostic repose sur la 

présence d’au moins trois critères au cours des six derniers mois dans les catégories 

suivantes : agression envers des personnes ou des animaux, destruction des biens, tromperie 
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ou vol et violations graves de règles (APA, 2022). La perturbation du comportement entraîne 

une altération cliniquement significative du fonctionnement social, scolaire ou professionnel 

(APA, 2022). Le taux de prévalence rapporté par les études dans la population générale est 

de 2 à 10 % (Costello et al., 2005; Maughan et al., 2004; Nock et al., 2006). Enfin, le trouble 

explosif intermittent se caractérise par des épisodes comportementaux explosifs récurrents 

témoignant d’une incapacité à résister à des impulsions agressives, soit par de l’agressivité 

verbale (p.ex., crises de colère, disputes ou altercations verbales) ou une agressivité physique 

envers des biens matériels ou envers une personne (APA, 2022). Pour répondre aux critères 

diagnostiques, les explosions d’agressivité récurrentes doivent provoquer une détresse 

significative chez l’individu, une altération du fonctionnement professionnel ou 

interpersonnel, ou elles doivent être associées à des conséquences financières ou juridiques 

(APA, 2022). Sur un an, ce trouble a un taux de prévalence de 2,7 % aux États-Unis (Kessler 

et al., 2006).  

Prévalence  

La communauté scientifique s’entend généralement pour dire qu’il y a une augmentation des 

comportements délinquants au milieu de l’adolescence (Brisebois, 2022; Moffitt, 1993; 

Odgers et al., 2008). Plusieurs changements s’opèrent pendant cette période, comme un 

besoin d’indépendance et une quête identitaire. À cela peuvent s’ajouter la pression des pairs, 

l’impression d’invulnérabilité et le besoin de sensations fortes qui peuvent pousser plusieurs 

jeunes à expérimenter des conduites qui peuvent s’avérer dangereuses pour leur sécurité et 

celle des autres (Brisebois, 2022). Depuis 50 ans, selon des questionnaires auto-rapportés, la 

prévalence des comportements délinquants se situe autour de 90 % dans la population des 

adolescents montréalais (Le Blanc, 2021). Au cours de l’année précédant l’Enquête 
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québécoise sur la santé des jeunes du secondaire de 2022-2024, environ 26 % des jeunes du 

secondaire ont adopté au moins une des conduites imprudentes ou rebelles mesurées, p.ex., 

sortir une nuit complète sans permission, se faire interroger par la police, s’enfuir de la 

maison. De plus, bien que les garçons soient plus nombreux en proportion que les filles à 

avoir adopté ce genre de conduites (27 % vs 25 %), la proportion de filles ayant présenté de 

tels comportements a augmenté entre 2016-2017 et 2022-2023, alors que celle de garçons a 

diminué (Enquête québécoise sur la santé des jeunes du secondaire, 2022-2023). Environ 

37 % des élèves ont présenté au moins une conduite délinquante (p.ex., délits contre les biens, 

actes de violence envers les personnes, appartenance à un gang qui a enfreint la loi) au cours 

des 12 mois précédant l’enquête (Enquête québécoise sur la santé des jeunes du secondaire, 

2022-2023).  En 2022-2023, une plus forte proportion de garçons que de filles ont présenté 

des conduites délinquantes (41 % vs 33 %), mais on note une augmentation chez les deux 

genres depuis 2016-2017 (Enquête québécoise sur la santé des jeunes du secondaire, 2022-

2023).  L’Enquête canadienne sur l’alcool et les drogues chez les élèves réalisée en 2023 et 

2024 révèle que l’alcool (22 %) continue d’être la substance la plus consommée par les jeunes 

au Canada au cours des 30 derniers jours, suivi des vapoteuses (15 %) et du cannabis (12 %). 

Les adolescents (1 %) déclarent avoir bu la plupart des jours (5+ jours/semaine) au cours des 

30 derniers jours contre 4% ayant consommé du cannabis. De plus, 21 % des jeunes ont bu 

de l’alcool de manière présentant un risque élevé, c’est-à-dire cinq verres et plus lors d’une 

occasion (L’Enquête canadienne sur l’alcool et les drogues chez les élèves, 2023-2024). 

Enfin, selon l’enquête Monitoring the Future réalisée aux États-Unis, la consommation de 

marijuana avait doublé ou triplé chez les adolescents âgés de 13 à 18 ans de 2017 à 2019 

(Johnston et al., 2021). Toujours dans cette même enquête, la consommation de nicotine chez 
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les adolescents a augmenté au cours de ces mêmes deux années, passant de 11% en 2017 à 

25,5% en 2019 chez les jeunes âgés de 17 et 18 ans (Johnston et al., 2021). 

Différences entre les sexes biologiques 

Les études rapportent une différence entre les sexes biologiques dans le type et l’intensité des 

comportements délinquants. En effet, les adolescents rapportent un taux nettement supérieur 

de comportements délinquants par rapport aux adolescentes (Claes et Lacourse, 2001). Par 

exemple, l’EIJ rapporte que la prévalence des comportements délinquants (p. ex., dérober un 

bien à autrui, porter une arme telle qu’un bâton, une chaîne ou un couteau et participer à une 

bagarre de groupe dans un endroit public) chez les adolescents était de 30 %, soit le double 

de celle des adolescentes (15%; Savoie, 2007). Les adolescents étaient aussi légèrement plus 

susceptibles que les adolescentes d’avoir indiqué des comportements délinquants comme les 

bris de biens et le vandalisme, soit 30 % et 26 % respectivement (Savoie, 2007). Les garçons 

sont également plus portés à consommer des drogues (Savoie, 2007). En effet, certains 

chercheurs suggèrent que les garçons sont plus susceptibles d’expérimenter des pressions 

sociales qui favorisent le recours à des comportements délinquants et de gérer le stress par le 

biais de la consommation de drogues (Agnew, 2006). La colère s’exprimerait plus 

fréquemment par un agir violent extériorisé chez les garçons que chez les filles, comme la 

participation directe aux bagarres, l’agression physique (p.ex., frapper, pousser et bousculer), 

la destruction de biens et l’utilisation ou le brandissement d’une arme (Agnew, 2009; Broidy, 

2001 ; Chesney-Lind, 1989 ; Chesney-Lind et Shelden, 2003 ; Eitle et Turner, 2002). Les 

trajectoires délinquantes chez les filles seraient davantage marquées par des comportements 

moins violents, comme frapper sans causer de blessures graves ou lancer des objets et 

commettre des délits contre la propriété comme les vols mineurs (Statistique Canada, 2014). 
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De plus, elles ont des comportements associés à des troubles intériorisés, par exemple, les 

tentatives de suicide, les abus de substance, les conduites à risque, telles que la grossesse à 

l’adolescence et décrochage scolaire (Bergheul & Lagrange, 2012; Lafrenière, 2012). 

Conséquences  

Les comportements délinquants chez les jeunes génèrent plusieurs conséquences dans leur 

propre vie, mais également sur leur famille et la société. Sur le plan individuel, les jeunes 

adoptant ces comportements sont plus susceptibles de souffrir de dépression, d’anxiété, de 

troubles intériorisés, d’irritabilité, de présenter des comportements d’automutilation, ainsi 

qu’un risque de perdre la vie à la suite d’un suicide ou d’un meurtre (Gubbels et al., 2019; 

Morin et al., 2016). La délinquance chez les adolescents peut causer la pratique d’activités 

sexuelles à risque, soit des rapports sexuels non protégés (Barrett et Katsiyannis, 

2016; Gubbels et al., 2019; Makarios, Cullen et Piquero, 2017). La pratique d’actes 

délictueux des jeunes peut entraîner des conséquences à plus long terme à l’âge adulte, 

comme la criminalité, association à des troubles de santé mentale (p.ex., personnalité 

antisociale et trouble de la conduite) et un mauvais ajustement social, soit une impulsivité 

marquée dans les relations et la perception négative et méfiante des autres (Barrett et 

Katsiyannis, 2016; Gubbels et al., 2019; Makarios, Cullen et Piquero, 2017). En effet, des 

études montrent que ces jeunes sont moins susceptibles de s’épanouir dans une carrière en 

raison des conséquences judiciaires associées aux comportements délinquants à 

l’adolescence, et donc, de bénéficier davantage de l’aide sociale (Thornberry et al., 2003). 

En ce sens, il devient plus difficile pour eux de s’engager dans une carrière dite prosociale à 

l’âge adulte (Thornberry et al., 2003). De plus, ces jeunes délinquants développent des 

amitiés avec d’autres individus à risque, souvent au sein de groupes ou de gangs. En adoptant 

https://www.ncbi.nlm.nih.gov/pmc/articles/PMC7666035/#R4
https://www.ncbi.nlm.nih.gov/pmc/articles/PMC7666035/#R4
https://www.ncbi.nlm.nih.gov/pmc/articles/PMC7666035/#R4
https://www.ncbi.nlm.nih.gov/pmc/articles/PMC7666035/#R4
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ce genre de comportements, les adolescents vivent de l’isolement social, du rejet et la 

stigmatisation de la part de la communauté augmente (Morselli et al., 2013; Savignac, 2009). 

Finalement, les comportements délinquants chez les adolescents sont fréquemment associés 

aux échecs scolaires, à l’abus de substances et aux fugues du domicile (Barrett et Katsiyannis, 

2016; Gubbels et al., 2019 ; Makarios, Cullen et Piquero, 2017).  

La délinquance chez les adolescents entraîne aussi des conséquences dans le milieu familial 

de ces derniers. En effet, les familles des adolescents ayant des comportements délinquants 

sont souvent victimes des coûts importants des actions de ces jeunes, qui peuvent engendrer 

et affecter négativement la stabilité et l’harmonie familiale par le biais de conflits dans le 

foyer (Regoli et, 2016; Shek et Zhu, 2019). Plusieurs études soulèvent qu’il existe une 

relation bidirectionnelle entre les comportements délinquants et l’utilisation de pratiques 

parentales négatives ou néfastes, par exemple, le contrôle parental excessif, la négligence 

parentale et l’absence de surveillance parentale (Hoeve et al., 2009; Keijsers et al., 2010; 

Willoughby et Hamza, 2011; Yoo, 2017; Zhu et Shek, 2020). Aussi, plus l’adolescent 

consomme des substances, plus il tend à se distancer de sa famille. Cette distanciation 

s’accompagne généralement d’une diminution de la chaleur familiale et d’une augmentation 

de l’hostilité manifestée par les parents (Dishion et al., 2004; Patterson, 1982). L’engagement 

des adolescents dans les comportements délinquants peut également engendrer une 

diminution de la participation des parents dans la relation avec leur adolescent (Zhu et Shek, 

2020). Par conséquent, l’implication des jeunes dans des actes de délinquance peut 

déséquilibrer la dynamique familiale (Shek et Zhu, 2019). D’ailleurs, une importante 

consommation chez les adolescents peut entraîner une souffrance psychologique importante 

chez les parents (Hatta et al., 2022).  

https://www.ncbi.nlm.nih.gov/pmc/articles/PMC7666035/#R4
https://www.ncbi.nlm.nih.gov/pmc/articles/PMC7666035/#R4
https://www.ncbi.nlm.nih.gov/pmc/articles/PMC7666035/#R34
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Enfin, sur le plan sociétal, les comportements délinquants ont pour conséquences des coûts 

économiques et sociaux élevés. En effet, chaque jeune engagé dans une trajectoire criminelle 

persistante engendre des coûts élevés pour la société, comprenant les dépenses liées à la 

justice, aux soins de santé, aux réparations de dommages matériels, aux frais carcéraux et à 

une baisse de productivité future (Cohen et Piquero, 2009). Concrètement, détourner un 

adolescent à risque d’une carrière criminelle représente une économie potentielle de 1,7 à 2,3 

millions de dollars américains (Cohen et Piquero, 2009). De plus, le recours à des conduites 

délinquantes chez les jeunes entraîne une détérioration de la sécurité publique et une 

diminution de la qualité de vie dans les communautés affectées (Brochu et al., 2016). La 

multiplication des infractions et récidives exige des ressources supplémentaires de la part du 

système judiciaire et des services sociaux, ce qui mobilise policiers, juges, éducateurs et 

travailleurs sociaux, souvent au détriment d’autres aspects de la prévention (Ministère de la 

Justice Canada, 2023). La déviance juvénile chez les adolescents participe à l’aggravation de 

problèmes de santé mentale, de traumatismes physiques et à une surconsommation de soins 

d’urgence dans certains milieux (Pineau-Villeneuve et al., 2015). Enfin, la manifestation de 

comportements délinquants durant l’adolescence a des effets délétères sur leurs victimes. En 

effet, des conséquences physiques (trouble du sommeil, hypertension), psychologiques 

(anxiété, colère, tristesse), cognitives (pertes de mémoire, difficulté de concentration) et 

financières (pertes matérielles ou salariales) sont des exemples que peuvent subirent les 

victimes d’actes délinquants (Boudreau et al., 2009; Morin et al., 2016). 
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Facteurs associés au développement des comportements délinquants 

Plusieurs facteurs sont associés au développement des comportements délinquants chez 

l’adolescent. Ces facteurs peuvent être classés en cinq sphères bien distinctes, soit la sphère 

individuelle, des pairs, scolaire, du quartier et de la communauté et enfin familiale.  

 Sphère individuelle. 

La sphère individuelle comprend les caractéristiques démographiques (p.ex., âge, sexe 

biologique, origine ethnique). D’abord, l’âge est considéré comme un corrélat important de 

la délinquance. En effet, la prévalence de la délinquance augmente au début de l’adolescence, 

culmine au milieu de celle-ci, puis subit un déclin constant par la suite (Loeber et al., 1991; 

McCord et al., 2001; Nagin et al., 1995). Ensuite, 30% des garçons déclarent avoir adopté un 

comportement violent, contre 15% des filles (Sécurité publique Canada, 2012). 

Effectivement, les garçons sont plus susceptibles de commettre des crimes violents (p.ex., 

des agressions physiques) et les filles sont davantage impliquées dans des comportements 

délinquants moins visibles, comme des actes de malveillance psychologique (Statistique 

Canada, 2014). De plus, les adolescents issus des minorités ethniques sont plus enclins à 

adopter des comportements délinquants, ce qui peut être expliqué par les conditions 

économiques, politiques et sociales plus difficiles auxquelles ils peuvent être confrontés 

(Lahlah et al., 2013). Enfin, l’agressivité, l’impulsivité, les valeurs et croyances normatives 

liées aux comportements antisociaux et prosociaux et un faible niveau d’intelligence, en 

particulier le QI verbal, sont des facteurs associés aux comportements délinquants (Day & 

Wanklyn, 2012).  
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Sphère des pairs. 

La sphère des pairs représente l’un des principaux prédicteurs des conduites déviantes à 

l’adolescence (Brossard et al., 2014). Cette sphère inclut la fréquentation d’amis.es qui 

peuvent être antisociaux ou délinquants, l’appartenance à un gang et le rejet des autres (Day 

et Wanklyn, 2012). En effet, ce type de socialisation augmente les risques de désengagement 

scolaire, de consommation de substances et de diversification des comportements 

délinquants. D’ailleurs, ce genre de phénomène peut s’expliquer en partie par la théorie de 

l’apprentissage social (Bandura, 1977) qui permet d’expliquer que les adolescents tentent 

d’imiter et de renforcer les conduites (prosociales ou antisociales) observées dans leur groupe 

de pairs (Brossard et al., 2014). Le jeune dont le groupe d’amis n’est pas délinquant aura 

donc tendance à adopter des comportements conformes aux normes sociales et scolaires 

valorisées par les amis (Bandura, 1977). Tandis que l’adolescent avec le groupe d’amis 

délinquant sera davantage exposé à des modèles de transgression des règles, de 

comportements antisociaux et de valorisation de la déviance, il reproduira donc ces 

comportements via le processus de modelage (Bandura, 1977).  

Sphère scolaire. 

Un climat scolaire marqué par un manque de soutien, de collaboration ou de discipline 

constitue un facteur de risque important dans l’émergence de comportements délinquants 

chez les jeunes (Gubbels et al., 2019). En l’absence d’un encadrement structurant et de 

relations positives avec les adultes de l’école, les adolescents peuvent développer un 

sentiment de détachement à l’égard du milieu scolaire, ce qui peut les amener à adopter des 

conduites délinquantes (Barrett & Katsiyannis, 2016). À l’inverse, un environnement scolaire 

positif, où les relations avec les enseignants sont bienveillantes et significatives, favorise 
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l’adoption de comportements prosociaux ainsi qu’un engagement accru envers les 

apprentissages (Wang & Eccles, 2013). 

Sphère du quartier et de la communauté. 

Le contexte socioéconomique dans lequel évoluent les adolescents joue un rôle déterminant 

dans le développement de comportements délinquants. En effet, vivre dans un quartier 

défavorisé double le risque de délinquance juvénile, comparativement aux jeunes issus de 

milieux plus favorisés. Les quartiers marqués par la pauvreté, la mobilité résidentielle élevée 

et une désorganisation sociale généralisée contribuent à affaiblir les réseaux de soutien 

communautaires et familiaux (Sampson et al., 1997). Par ailleurs, la présence accrue de 

gangs, d’activités criminelles ou de trafic de drogues dans ces milieux facilite l’accès aux 

substances illicites et aux réseaux délinquants tout en réduisant l’exposition à des modèles 

prosociaux (Barrett & Katsiyannis, 2016). Le manque de ressources éducatives, récréatives 

ou sociales renforce ces inégalités et accentue les facteurs de risque qui compromettent 

l’engagement et la réussite scolaires des jeunes issus de ces milieux (Gubbels et al., 2019). 

Sphère familiale. 

La sphère familiale exerce une influence déterminante dans la vie des adolescents, ce qui 

implique inévitablement que cette influence façonnera de manière considérable l’apparition 

et la fréquence de leurs comportements, qu’ils soient positifs ou problématiques. Ces facteurs 

de risques familiaux renvoient à la présence de membres de la famille antisociaux ou 

criminels (parents, fratrie), aux conflits entre les parents (p.ex., un jeune est témoin de la 

violence conjugale), aux mauvais traitements que le jeune aura subis de la part de ses parents 

pendant l’enfance (p.ex., la violence physique, sexuelle et psychologique), ainsi qu’à la 

négligence physique et psychologique (Day et Wanklyn, 2012). Les mauvaises pratiques de 
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gestion familiale (p.ex., le manque de surveillance et de supervision parentale, une discipline 

sévère, inégale et/ou relâchée et un faible soutien parental) représentent aussi un facteur 

associé au développement de comportements délinquants chez l’adolescent (Day et 

Wanklyn, 2012). De plus, il existe un lien entre le profil psychologique des parents ainsi que 

l’adoption de comportements délinquants chez leur adolescent (Farrington, West, 1990; 

West, 1982). En effet, la psychopathologie parentale peut être associée aux comportements 

délinquants chez les adolescents, particulièrement la dépression, une dépendance à l’alcool 

et aux drogues ou un trouble de la personnalité (Essau et de la Torre-Luque, 2021). En effet, 

la psychopathologie paternelle (p.ex., dépression et dépendance à l'alcool) prédit de manière 

importante la dépendance à l'alcool chez les adolescents, tandis que la dépression maternelle 

est associée entre autres à la délinquance chez les jeunes (Marmorstein et al., 2004; 

Ohannessian et al., 2005).  

En somme, il n’existe pas un facteur en particulier qui a une incidence significative sur le 

comportement délinquant des adolescents. Cependant, la littérature depuis des décennies 

suggère que les facteurs parentaux sont ceux parmi les plus influents (Aazami et al., 2023; 

Farrington et al., 2016; Hoeve et al., 2009 ; Lemelin-Martel, 2020). 

Le milieu familial : facteur important pour comprendre les comportements 

délinquants 

Le fonctionnement de la famille exerce une grande influence sur l’intensité, le changement 

et le développement du comportement délinquant de l’adolescent. En effet, le milieu familial 

constitue une base essentielle du développement des adolescents (Li et al., 2016).  Il 

représente un des éléments les plus importants de leur environnement social et agit comme 

une source de soutien, de soins et de confiance (Li et al., 2016). En ce sens, un bon 
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fonctionnement du milieu familial, entre autres la communication entre le parent et 

l’adolescent et un encadrement des comportements, protégerait les adolescents contre les 

actes délinquants (Kapetanovic et al., 2019; Shek et al., 2022). Des études rapportent que les 

conflits parentaux sont positivement associés à la délinquance chez les adolescents 

(Vanassche et al., 2014; Liu et al., 2016; Xuan et al., 2018). Ainsi un climat familial 

caractérisé par peu ou pas de conflits parentaux peut agir comme facteur de protection en 

réduisant la probabilité de comportements délinquants chez les adolescents.  

Pratiques parentales 

Définition 

Les pratiques parentales se définissent comme des comportements posés par le parent afin 

d’avoir un impact sur l’éducation et le développement de l’enfant (Arsiwalla, 2009). 

Maccoby et Martin (1983) divisent les pratiques parentales en deux axes complémentaires 

distincts : la discipline parentale et le soutien parental. Ces deux axes se distribuent chacun 

sur un continuum avec un côté positif et négatif. Tout d’abord, les auteurs définissent la 

discipline parentale comme étant les efforts du parent à influencer ou à contrôler le 

comportement de l’enfant, tout en établissant des règles et en appliquant les normes sociales 

(Gallagher, 2002; Maccoby et Martin, 1983). On retrouve donc au pôle positif de cet axe de 

la souplesse, la tolérance, les encouragements et les récompenses et on parle plus de 

coercition, d’inconsistance ou de recours aux punitions physiques vers le pôle négatif 

(Vermulst et Van Leewen, 2004). L’axe du soutien parental quant à lui renvoie à la nature 

affective de la relation entre le parent et l’enfant (Aunola et Nurmi, 2005). Il comporte au 

pôle positif, les comportements parentaux positifs (p.ex., l’acceptation, la chaleur, 

l’engagement, le soutien à l’autonomie, la surveillance, la manifestation d’intérêt), alors que 
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de l’autre côté du continuum on retrouve le rejet, la défiance, la domination, la froideur, la 

rigidité et l’hostilité.  

Contrôle parental, surveillance parentale et négligence parentale 

La littérature propose que certaines pratiques éducatives, comme le contrôle parental, la 

surveillance parentale et la négligence parentale aient une plus grande influence sur les 

comportements délinquants chez les adolescents, comparativement à d’autres pratiques telles 

que la chaleur ou l’engagement parental (Statistique Canada, 2010; Sécurité publique 

Canada, 2012; Gagné-Legault, 2025).  

D’abord, le contrôle parental peut être défini par l’ensemble des règles, limites et attentes 

posées par les parents concernant les comportements, les activités et les fréquentations de 

leur adolescent (Dotterer et Lowe, 2011; Maurizi et al., 2012; Omer et al., 2016; Stattin et 

Kerr, 2000). Par exemple, définir un couvre-feu, interdire certaines fréquentations ou certains 

lieux, poser des limites sur le temps d’écran ou concernant les sorties, imposer des sanctions 

en cas de non-respect des règles ou consignes, etc. En effet, il s’agit principalement de 

l’organisation normative et de la structure éducative de la famille (Dotterer et Lowe, 2011; 

Stattin et Kerr, 2000). Le contrôle parental peut aller de l’encadrement modulé jusqu’à 

l’autoritarisme ou au contrôle psychologique s’il est trop intrusif (Dotterer et Lowe, 2011; 

Maurizi et al., 2012; Omer et al., 2016; Stattin et Kerr, 2000). En ce sens, les résultats de 

certaines études montrent que plus il y a de règles de vie établies et appliquées de manière 

appropriée, moins il y a occurrence de comportements délinquants chez les adolescents 

(Gimenez et Blatier, 2007). Cependant, à l’inverse, plus les punitions sont sévères, 

diversifiées et non constantes, plus les comportements délinquants augmentent (Gimenez et 

Blatier, 2007). Il existe aussi une relation négative entre le niveau de délinquance chez les 
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adolescents et le contrôle parental (Zhu et Shek, 2021). Ce qui pourrait contribuer à expliquer 

qu’une faible supervision parentale est associée à une prévalence beaucoup plus élevée de 

consommation d’alcool et de drogues chez les jeunes (Savoie, 2007).  

Ensuite, la littérature propose que la surveillance parentale renvoie à l’ensemble de 

comportements par lesquels le parent s’informe, observe et recueille des informations sur les 

activités, les relations et les déplacements de l’adolescent (Dotterer et Lowe, 2011; Maurizi 

et al., 2012; Omer et al., 2016; Stattin et Kerr, 2000). On observe ainsi des comportements 

parentaux tels que discuter avec l’adolescent de ses amis, de ses loisirs et de ses activités à 

l’extérieur de la maison (p.ex., sorties avec les amis, activités sportives organisées, temps 

passé dans les lieux publics ou communautaires), tout en maintenant un dialogue ouvert 

favorisant le partage spontané de ses expériences. En effet, c’est une pratique dite plus 

« relationnelle » que le contrôle parental en fonction du dialogue et de la confiance entre le 

parent et l’adolescent (Maurizi et al., 2012; Omer et al., 2016; Stattin et Kerr, 2000). La 

surveillance peut être active, donc une sollicitation directe ou passive, soit attendre les 

confidences de la part de l’adolescent (Stattin et Kerr, 2000). Elle intègre aussi l’observation 

et l’attention portée à l’environnement social et scolaire du jeune (Dotterer et Lowe, 2011; 

Maurizi et al., 2012; Omer et al., 2016; Stattin et Kerr, 2000). 

Finalement, la négligence parentale fait référence à une absence ou une insuffisance 

chronique de réponses appropriées aux besoins essentiels de l’enfant, pouvant mettre en 

danger sa santé, son développement ou sa sécurité, et constitue une forme majeure de 

maltraitance infantile (Dubowitz, 2023; Stoltenborgh et al., 2017; Gilbert et al., 2009). Cette 

carence résulte d’une perturbation de la relation parent-adolescent et reflète souvent une 

incapacité ou un désengagement parental à fournir un soutien adéquat (Clément et al., 2024).  
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Malgré la prévalence élevée des comportements délinquants chez les adolescents et 

l’association de certaines pratiques parentales sur ceux-ci, seulement une revue systématique 

s’intéresse à documenter les liens entre le contrôle parental, la surveillance et la négligence 

parentale sur les comportements délinquants des adolescents. De plus, celle-ci date de plus 

d’une dizaine d’années déjà (Hoeve et al., 2009). Les contextes sociaux et familiaux dans 

lesquels évoluent les adolescents ont considérablement changé au cours de la dernière 

décennie, notamment avec l’essor des réseaux sociaux et des technologies numériques 

(Cohen et al., 2023; Hernandez et al., 2024). En effet, l’émergence de nouvelles formes de 

surveillance parentale en ligne (p.ex, accès à la localisation du jeune), ainsi qu’un accès accru 

des parents à des ressources et services en santé mentale (Cohen et al., 2023; Hernandez et 

al., 2024). Ces transformations pourraient influencer la manière dont les pratiques parentales 

interagissent avec les comportements délinquants chez les adolescents, ce qui souligne la 

pertinence de mettre à jour les connaissances dans ce domaine. 

La méta-analyse réalisée en 2009 par Hoeve et ses collaborateurs englobait 161 études 

composées de 131 106 participants âgés de 10 à 20 ans. Elle visait à déterminer si la relation 

entre les pratiques parentales (supervision, contrôle psychologique, rejet et hostilité) et la 

délinquance existe, ainsi que l’ampleur de celle-ci. Les études incluses devaient examiner la 

relation entre les pratiques parentales et les comportements délinquants, fournir des données 

quantitatives permettant le calcul d’une taille d’effet et être issues de recherches empiriques 

publiées en anglais. Les résultats indiquent que ce sont principalement les pratiques de 

surveillance parentale, le contrôle psychologique, le rejet et l’hostilité qui expliquent jusqu’à 

11% de la variance dans la délinquance chez les participants âgés de 10 à 20 ans. Le contrôle 

comportemental parental (la surveillance active des adolescents et le suivi de leurs activités) 
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est modérément corrélé négativement avec la délinquance (r = -0,31).  De plus, le rejet et 

l’hostilité présentent des corrélations fortes avec la délinquance (r = 0,33). Les chercheurs 

concluent que ces comportements seraient plus nocifs que la simple absence de soutien du 

parent. Notons que la relation entre le soutien parental et la délinquance est plus forte lorsque 

le parent et l’enfant sont du même sexe (pères-fils, mères-filles) avec une taille d’effet 

moyenne significative (ESr = -0,27) comparativement aux dyades de parent adolescent de 

sexes différents (ESr = -0,08, non significatif). Finalement, les pratiques parentales de 

connaissances parentales (p.ex., connaissance d’où est l’adolescent, avec qui ce qu’il fait et 

comment se déroulent ses activités) et la divulgation par l’adolescent (p.ex., révèle 

volontairement à ses parents ses activités quotidiennes, fréquentations, ses sorties et ses 

comportements) ont une relation plus forte avec la délinquance violente (ESr = -0,23) 

qu’avec la délinquance « cachée » (p.ex., vandalisme, vols, etc.; ESr = -0,07). 

Pertinence de l’étude 

La problématique des comportements délinquants chez les adolescents représente un enjeu 

majeur pour la société, car elle touche non seulement les jeunes impliqués, mais aussi leurs 

familles, leurs communautés et l’ensemble du système judiciaire (Abhishek et Balamurugan, 

2024; Gagnon, 2018). De plus, les pratiques parentales exercent une grande influence sur le 

développement des enfants et des adolescents et donc, sur l’occurrence des comportements 

délinquants chez les jeunes (Sécurité publique Canada, 2023; Institut universitaire Jeunes en 

difficulté, 2022). À ce jour, une revue systématique et méta-analyse a été réalisée sur le sujet 

et a montré que le contrôle parental, la surveillance et la négligence parentale sont les 

pratiques éducatives les plus influentes sur les comportements délinquants chez les 

adolescents (Hoeve et al., 2009). Malgré sa contribution importante, cette étude date de plus 
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de 10 ans et intègre de façon limitée les variables contextuelles, telles que la culture, le statut 

socioéconomique et l’influence des pairs. 

Par conséquent, une révision des nouvelles études dans la littérature sur le sujet s’impose afin 

de vérifier si cette relation demeure toujours la même ou si elle a changé au cours des 

dernières années. De plus, sachant que le contrôle parental, la surveillance et la négligence 

parentale sont les pratiques parentales exerçant beaucoup d’influence sur le développement 

ou non de comportements délinquants chez les adolescents, il serait pertinent de documenter 

davantage leurs associations (Hoeve et al., 2009; Tapia et al., 2018; Shek & Lin, 2016; 

Walters, 2017; Yoder et al., 2016). La présente revue systématique permettra de mettre à jour 

la littérature et de mieux prendre en compte les dimensions contextuelles (culture, statut 

socioéconomique, influence des pairs) dans l’étude des liens entre les pratiques parentales et 

les comportements délinquants chez les adolescents.   

Bien que la littérature souligne de manière constante le rôle central des pratiques parentales 

dans le développement des comportements délinquants, plusieurs auteurs suggèrent que ces 

dimensions ne sont pas toujours pleinement intégrées ou priorisées dans les pratiques 

d’intervention auprès des adolescents et de leurs familles. Le fait de documenter les pratiques 

parentales représentant des facteurs de protection et de risque pour le développement et le 

maintien des comportements délinquants pourra servir de leviers d’intervention sur le plan 

clinique. En effet, les intervenants œuvrant auprès de ces familles pourront utiliser ces 

informations concernant les pratiques parentales afin d’améliorer la gestion des 

comportements problématiques chez l’adolescent et favoriser une meilleure relation parent-

enfant.  
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Objectifs et hypothèses 

Le premier objectif de cette présente revue systématique vise à documenter les pratiques 

parentales associées aux comportements délinquants chez les adolescents âgés de 13 à 17 ans 

qui ne présentent pas de trouble de santé mentale, spécifiquement le contrôle parental, la 

surveillance parentale et la négligence parentale. 

Le deuxième objectif s’intéresse à déterminer si la manifestation des comportements 

délinquants chez les adolescents ne présentant pas de trouble de santé mentale est davantage 

associée à au contrôle parental et à la surveillance parentale qu’à la négligence parentale.  

Le troisième objectif consiste à déterminer si certaines variables individuelles (autocontrôle 

et impulsivité), parentales (psychopathologie), sociodémographiques (sexe biologique, âge, 

origine ethnique), des pairs (pairs déviants et gangs) et de l’école (encadrement structurant 

et relations positives avec les adultes de l’école) agissent respectivement comme médiateurs 

ou modérateurs de la relation entre les pratiques parentales et les comportements délinquants. 

Concernant le premier objectif, selon la littérature, il est attendu que le contrôle et la 

négligence parentale sont associés à plus de comportements délinquants chez l’adolescent. 

De plus, il est prévu que la surveillance parentale, lorsque bien dosée, agisse comme facteur 

de protection contre les comportements délinquants chez l’adolescent.  

Concernant le deuxième objectif, il est envisagé selon les études qu’un manque de 

surveillance parentale soit aussi associé à plus de comportements délinquants, mais que la 

surveillance parentale bien dosée agit comme un facteur de protection. 

Finalement, à propos du troisième objectif, il est attendu, selon la littérature, que les variables 

d’autocontrôle et d’impulsivité chez l’adolescent médient la relation entre les pratiques 

parentales et les comportements délinquants. Alors que le sexe biologique de l’adolescent, 
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l’appartenance culturelle, la psychopathologie des parents, les pairs déviants ainsi que 

l’encadrement structurant et les relations positives avec les adultes de l’école modèrent cette 

relation en amplifiant ou en atténuant les effets observés en fonction de leurs différentes 

formes ou niveaux.  
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Chapitre 1 : Méthodologie 

La présente revue systématique suit les plus récentes lignes directrices du Prefered Reporting 

Items for Systematic Reviews and Meta-Analyses (PRISMA; Page et al., 2021). Par ailleurs, 

le projet a été enregistré dans PROSPERO 

(https://www.crd.york.ac.uk/PROSPERO/view/CRD42024493034).  

Recension des articles 

En premier lieu, les articles ont été recensés dans les bases de données suivantes : PsycINFO 

(Ovid), Criminal Justice Abstract, Medline, Web of Science et EMBASE. Dans un souci 

d’exhaustivité, la recension a été effectuée à partir de la date de création des bases de données 

jusqu’au 29 janvier 2024. Des professionnels de la recherche documentaire à la bibliothèque 

de l’Université Laval ont été consultés pour l’élaboration des mots-clés. La gestion des 

références a été réalisée avec le logiciel Endnote. Les stratégies de recherche utilisées pour 

chacune des bases de données sont présentées au Tableau 1. 

Critères d’inclusion et d’exclusion 

Les critères d’inclusion sont les suivants : (a) les adolescents doivent être âgés entre 13 et 17 

ans, (b) ils doivent présenter des comportements délinquants, (c) ils ne doivent pas présenter 

de trouble de santé mentale, (d) l’une ou les trois des pratiques parentales suivantes doivent 

avoir été mesurées à l’aide d’instruments de mesure validés: contrôle parental, surveillance 

parentale et négligence parentale et (e) les études sont publiées en français ou en anglais. 

Cependant, les études composées de ces critères ont été exclues de la revue systématique : 

(a) consommation récréative de substances des adolescents, (b) les études longitudinales, si 

les pratiques parentales n’étaient pas mesurées au même moment que les comportements 

https://www.crd.york.ac.uk/PROSPERO/view/CRD42024493034
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délinquants. En effet, les études portant principalement sur la consommation récréative de 

substances ont été exclues afin d’éviter une confusion avec la délinquance, puisque l’usage 

d’alcool ou de cannabis chez les adolescents est influencé par des facteurs spécifiques 

pouvant introduire des variables de confusion dans l’analyse des pratiques parentales 

(Pinquart & Reeg, 2025; Micalizzi et al., 2022). De plus, les études longitudinales dans 

lesquelles les pratiques parentales et les comportements délinquants n’étaient pas mesurés au 

même moment ont été exclues afin de limite les biais à la temporalité et de favoriser une 

interprétation plus précise des associations entre ces variables (Vaughan et al., 2022; 

Wallace, 2023). Les articles n’ont pas été exclus en raison de leur méthodologie et de la taille 

de l’échantillon afin d’être le plus exhaustifs possible lors de la recension. 

Collecte des données 

Sélection des études 

La sélection des études a été réalisée par deux évaluatrices indépendantes, soit l’auteure 

principale (MEP) ainsi qu’une étudiante de premier cycle en psychologie. Le processus de 

sélection des études a été réalisé à l’aide du logiciel Covidence, un outil recommandé par 

Cochrane, qui permet une production plus efficace des revues systématiques. Cette sélection 

a également été effectuée en parallèle par les deux évaluatrices, puis les résultats ont été 

comparés. Après que les doublons ont été détectés et ensuite supprimés avec la fonction 

« Suppression des doubles » du logiciel Covidence, la première étape de la sélection des 

articles a été effectuée en analysant les titres et résumés. Les doublons restants ont été 

identifiés et supprimés manuellement. Les articles satisfaisant clairement un ou plusieurs 

critères d’exclusion ont été exclus. En cas d’incertitude, une lecture complète des études a 

été effectuée afin de s’assurer qu’elles répondaient aux critères d’éligibilité. Enfin, s’il 
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existait un désaccord entre les évaluatrices pour l’inclusion ou l’exclusion d’une étude en 

particulier, il y avait discussion entre ceux-ci afin d’obtenir un consensus. La directrice de 

recherche (ID) a été demandée pour cinq études afin de permettre de définir la sélection.   

Extraction des données 

Une grille d’extraction des données a été développée en fonction des études sélectionnées et 

des objectifs de ce présent mémoire (voir Tableau 2). Cette grille contient les informations 

suivantes : les caractéristiques des études (p.ex., but de l’étude, hypothèses), les 

caractéristiques des participants (p.ex., le nombre, le sexe biologique, l’âge, l’origine 

ethnique, critères d’inclusion, critères d’exclusion), la méthodologie (p.ex., comportements 

délinquants étudiés, pratiques parentales étudiées, instrument de mesure utilisé, devis) et les 

résultats (p.ex., analyses effectuées, les tailles d’effet si disponibles). Cette grille a été testée 

au préalable à partir de deux articles sélectionnés au hasard par les deux évaluatrices et la 

directrice de recherche (ID) afin que toutes aient une même compréhension de chacun des 

éléments extraits. Pour chaque étude recensée, la grille d’évaluation a été complétée de 

manière indépendante. Les évaluatrices se sont ensuite consultées afin d’avoir un accord 

commun sur les articles extraits. La directrice de recherche (ID) a été consultée au besoin. 

Biais de publication des études 

Un biais récurrent dans les méta-analyses concerne la plus grande probabilité de publication 

des études présentant des résultats statistiquement significatifs (Song et al., 2010). Dans le 

but de limiter ce biais de publication, une recherche ciblée de littérature grise a été effectuée 

dans la base de données ProQuest Dissertations & Theses Global. Par ailleurs, l’ensemble 

des listes de références des documents retenus dans la littérature (notamment les articles 
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scientifiques et les thèses) a été systématiquement examiné afin d’identifier d’éventuelles 

études additionnelles répondant aux critères d’inclusion.  

Analyses des données 

La synthèse des résultats adoptée dans ce mémoire est de nature narrative. Les études 

sélectionnées ont été regroupées et rapportées selon les trois pratiques parentales évaluées 

(contrôle parental, surveillance et négligence parentale) ainsi que les trois objectifs de la 

présente étude.   
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Chapitre 2 : Résultats 

Sélection des études 

Au total 9377 articles ont été recensés à partir des bases de données suivantes : PsychINFO, 

Criminal Justice Abstract, Medline, Web of Science et EMBASE lors du 29 janvier 2024 et 

ProQuest Dissertations and Theses (ProQuest) en date du 5 décembre 2024. Parmi celles-ci, 

3179 doublons ont été automatiquement détectés et éliminés à l’aide du logiciel Covidence. 

Un total de 40 doublons supplémentaires, non identifiés par le logiciel, a été repéré et 

supprimé manuellement. Lors de la première phase de sélections, 6158 articles ont été 

examinés sur la base de leur titre et résumés. À cette étape, 4966 études ont été écartées. Les 

1139 études restantes ont ensuite fait l’objet d’une lecture intégrale par les deux évaluatrices 

indépendantes. À la lumière des critères d’inclusion et d’exclusion établis, 69 études ont 

finalement été retenues pour l’analyse. Voir le diagramme de flux à la Figure 1 pour plus de 

détails. 

Résultat de la revue systématique 

Description des études 

Les 69 études incluses ont été publiées entre 1994 et 2024. Parmi celles-ci, 54 sont des articles 

scientifiques et 15 sont des travaux de recherche universitaires (thèses et mémoires). Un total 

de 50 articles ont un devis observationnel transversal et 19 articles ont un devis 

observationnel longitudinal. Les échantillons comprennent de 54 à 16 481 participants, pour 

un total de 83 172 adolescents. La tranche d’âge de 13 à 17 ans a été séparée en trois sous-

groupes d’âge lors de l’extraction, soit les 13-14 ans, les 14-16 ans et les 16-17 ans afin de 

tenir compte des différences développementales propres au début, au milieu et à la fin de 
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l’adolescence, périodes au cours desquelles les relations parent-adolescent, l’autonomie et la 

prévalence des comportements délinquants peuvent varier de manière significative 

(Steinberg, 2014; Steinberg et Morris, 2001). Cette distinction permet également de réduire 

l’hétérogénéité entre les études et de mieux examiner les associations entre les pratiques 

parentales et les comportements délinquants selon le stade développemental (Loeber et 

Farrington, 2012). À travers les études incluses, la tranche des 14-16 ans était la plus 

représentée (65%). La répartition du sexe biologique chez les adolescents se situe 

généralement entre 48 et 52 % de filles. En effet, seulement une étude comprend un 

échantillon de garçons (Caldwell et al., 2006) et une autre uniquement des filles (Statland-

Vaintraub et al., 2012), mais pour la plupart la répartition des adolescents est proche de la 

parité. La majorité des échantillons proviennent des États-Unis. De plus, l’instrument de 

mesure le plus utilisé dans les études pour évaluer les pratiques parentales était l’Échelle de 

style parental de Steinberg et coll. (1992). Pour les comportements délinquants, le Self-

Report of Delinquency Questionnaire (Elliott et Ageton, 1980) et des échelles d’auto-

évaluation de la délinquance validées et dérivées des travaux d’Elliott, Huizinga et Ageton, 

soit le Self-Report Delinquency Scale (SRD), le National Youth Survey – Self-Report 

Delinquency Scale et le Delinquent Activities Scale (DAS) (Alshammari, 2017; Bendezú et 

al., 2018; Harris-McKoy, 2016; Heiblum, 2001) étaient les questionnaires les plus 

fréquemment utilisés à travers les articles extraits. Les caractéristiques des échantillons des 

études recensées sont présentées plus en détail au Tableau 3. 

Comportements délinquants 

Les types de comportements délinquants rapportés dans les études ont été répartis en trois 

classes distinctes lors de l’extraction, soit les comportements légers, moyens et sévères. Cette 
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classification a été déterminée avec les conséquences entraînées sur le plan criminel par le 

comportement délinquant (voir le Tableau 4 pour plus de détails; Le Blanc, 2003; Wang et 

al., 2010). Les comportements les plus récurrents dans les études retenues dans la catégorie 

« légers » étaient l’absentéisme scolaire, la désobéissance et le fait de défier l’autorité 

parentale et/ou les règles scolaires. Ceux dans la catégorie « moyens » représentaient la 

consommation d’alcool, de marijuana ou d’autres drogues, les abus de médicaments et la 

polyconsommation. Finalement, les comportements délinquants « sévères » les plus relatés 

dans les études comprenaient le vol à l’étalage, le vandalisme, la fraude, les bagarres, 

l’intimidation et les attaques physiques. Évidemment, plusieurs études rapportent que les 

adolescents pouvaient adopter plusieurs de ces comportements simultanément. À travers les 

études incluses, les adolescents rapportaient plus de comportements délinquants des 

catégories « moyens » et « sévères ».   

Pratiques parentales 

Les pratiques parentales observées dans les familles d’adolescents ayant des comportements 

délinquants ont été classées en trois catégories, établies en fonction des objectifs de la 

recherche : le contrôle parental, la surveillance parentale et la négligence parentale. Les 

résultats seront rapportés dans une synthèse narrative.  

Contrôle parental.  

Les études recensées rapportent qu’un contrôle parental exercé de manière cohérente et 

adapté au niveau d’autonomie de l’adolescent est associé à une diminution de la délinquance 

chez les adolescents (Bean et al., 2006; Bendezú et al., 2018; Carlo et al., 1998; Claes et 

Lacourse, 2001; da Fonseca et al., 2024; Heiblum, 2001; Henry et al., 2003; Jiménez-Iglesias 

et al., 2012; Keijsers et al., 2010; Kapetanovic et Skoog, 2021; Kuchanova, 2018; Kupanoff, 
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2002; Reitz et al., 2006; Tilton-Weaver, 2014; Williams et Steinberg, 2011). Le contrôle 

parental et la communication bidirectionnelle entre le parent et l’adolescent créent un cercle 

vertueux où la confiance favorise la transparence et limite les comportements à risque chez 

le jeune, et donc une diminution du risque de délinquance (Bean et al., 2006; Bendezú et al., 

2018; Carlo et al., 1998; Claes et Lacourse, 2001; da Fonseca et al., 2024; Heiblum, 2001; 

Henry et al., 2003; Jiménez-Iglesias et al., 2012; Keijsers et al., 2010; Kapetanovic et Skoog, 

2021; Kuchanova, 2018; Kupanoff, 2002; Reitz et al., 2006; Tilton-Weaver, 2014; Williams 

et Steinberg, 2011). Toutefois, il convient de distinguer deux formes de contrôle : normatif 

et psychologique. Le contrôle normatif, qui correspond à la mise en place de règles claires et 

structurantes, favorise généralement des résultats positifs concernant la délinquance, mais 

peut tout aussi devenir excessif et donc généré de résultats négatifs (Alshammari, 2017; 

Caldwell et al., 2006; Llorca et al., 2017; Williams et Steinberg, 2011, Wissink et al., 2006). 

Le contrôle psychologique regroupe des pratiques manipulatrices telles que la culpabilisation 

ou l’intrusion excessive dans la vie de l’adolescent dans son intimité (p.ex., culpabiliser 

l’adolescent, retirer son affection de façon conditionnelle, utiliser des critiques constantes et 

de l’humiliation verbale) et représente une forme de contrôle parental à risque pour les 

comportements délinquants (Álvarez-García et al., 2006; Bean et al., 2006; Claes et 

Lacourse, 2001; Harris-McKoy, 2016 ; Kapetanovic et Skoog, 2021; Reitz et al., 2006). De 

plus, un contrôle parental trop faible (p.ex., laisser-faire) ou excessivement autoritaire (p.ex., 

règles strictes sans explication, ni discussion) est également associé à une augmentation de 

la délinquance, soulignant la nécessité d’un équilibre adapté à l’âge et au développement de 

l’adolescent (Parlette et al., 2022; Prins et al., 2006; Rasmussen, 1994; Shek et Zhu, 2019; 

Stice et Berrera, 1995; Wang et al., 2013; Williams et Steinberg, 2011). En effet, un contrôle 

insuffisant laisse l’adolescent sans repères, tandis qu’un contrôle excessif risque plutôt de 
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générer de la rébellion (Alderson et Henry, 1994; Bean et al., 2006; Harris-McKoy, 2016; 

Kapetanovic et Skoog, 2021; Keijsers et al., 2010). Par ailleurs, le contrôle parental impacte 

indirectement la délinquance en influençant les affiliations sociales de l’adolescent. En effet, 

un contrôle faible favorise l’exposition aux pairs déviants, qui eux-mêmes, accroissent la 

probabilité de comportements antisociaux (Alvarez-García et al., 2019; Bowman et al., 2006; 

Cutrín et al., 2017; Jiménez-Iglesias et al., 2012; Janssen et al., 2015; Kapetanovic et Skoog, 

2021). Cependant, il est important de noter que la relation entre le contrôle parental et la 

délinquance est dynamique. En effet, une hausse des comportements délinquants peut 

entraîner une baisse de l’implication parentale dans le contrôle des adolescents, illustrant 

ainsi une relation d’influence réciproque complexe (Keijsers et al., 2010; Williams et 

Steinberg, 2011; Stice, et Barrera, 1995). Enfin, la qualité du lien affectif et du soutien 

familial joue un rôle crucial dans l’efficacité du contrôle parental. Effectivement, un contrôle 

exercé dans un climat positif, avec un bon soutien émotionnel et une communication ouverte, 

diminue significativement la probabilité d’engagement dans la délinquance (Bean et al., 

2006 ; Claes et Lacourse, 2001; Jiménez-Iglesias et al., 2012; Kapetanovic et al, 2020; 

Kapetanovic et Skoog, 2021). 

Surveillance parentale. 

La surveillance parentale, quant à elle, peut agir comme un des facteurs de protection les plus 

puissants contre la délinquance chez les adolescents, et ce, surtout au début de l’adolescence 

(Bendezú et al., 2018; Caldwell et al., 2006; Cutrín et al., 2017; Jiménez-Iglesias et al., 2012; 

Kapetanovic et al., 2020; Keijsers et al., 2010; Kiesner et al., 2009; Low et al., 2018; Odukoya 

et al., 2018; Udell et al., 2017; Janssen et al., 2015). En d’autres mots, plus les parents sont 

informés des activités de leurs enfants, moins ceux-ci s’engagent dans des comportements 
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délinquants. De plus, certains travaux indiquent aussi que la surveillance est particulièrement 

efficace en début d’adolescence (Claes & Lacourse, 2001; Giguère et al., 2002; Keijsers et 

al., 2010). En outre, son influence peut décroître à mesure que l’adolescent gagne en 

autonomie. Par ailleurs, les études rapportent une relation bidirectionnelle entre la 

surveillance parentale et les comportements délinquants (Keijsers et al., 2009; Keijsers et al., 

2010; Stice et Barrera, 1995). D’une, part, une surveillance équilibrée, combinant 

encadrement et respect de l’autonomie de l’adolescent, contribue à réduire les 

comportements délinquants (Kapetanovic et al., 2020; Keijsers et al., 2009; Keijsers et al., 

2010). D’autre part, lorsque l’adolescent manifeste de telles conduites et qu’une supervision 

accrue est prise en charge par l’école, les intervenants ou d’autres instances externes, certains 

parents peuvent croire que cet encadrement est suffisant et se désengagent alors 

progressivement (Kapetanovic et al., 2020; Keijsers et al., 2009; Keijsers et al., 2010). Ce 

retrait involontaire affaiblit alors la surveillance familiale, ce qui peut à son tour maintenir 

ou accentuer les comportements délinquants. La surveillance parentale rapportée à la fois par 

les parents et les adolescents est liée à une réduction de l’usage du cannabis et des symptômes 

associés chez les jeunes (Azpeitia et al., 2019; Caldwell et al., 2006; Jiménez-Iglesias et al., 

2012; Odukoya et al., 2018; Parlette et al., 2022; Prins et al., 2021). Une surveillance efficace 

doit s’accompagner de soutien affectif et d’une communication ouverte (Bean et al., 2006; 

Harris-McKoy, 2016; Kapetanovic et al., 2020; Kapetanovic et Skoog, 2021; Jiménez-

Iglesias, et al., 2012). Elle agit aussi indirectement via la réduction de l’impulsivité et 

l’augmentation de l’empathie, ce qui diminue le risque de comportements antisociaux chez 

les adolescents (Álvarez-García et al., 2019). De plus, la sollicitation parentale (p.ex., à 

travers des questions ou des discussions avec l’adolescent) ainsi que la divulgation volontaire 

de comportements à risque par les adolescents sont associées à une diminution de ces 
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conduites (Bendezú et al., 2018; Kapetanovic et al., 2020; Kapetanovic et Skoog, 2021; 

Keijsers et al., 2010; Parlette et al., 2022; Tilton-Weaver, 2014). Ainsi, la surveillance 

parentale, le dialogue et l’autonomie accordée à l’adolescent sont inversement liés aux 

comportements à risque (Bean et al., 2006; Kapetanovic et al., 2020; Kapetanovic et Skoog, 

2021; Janssen et al., 2015; Jiménez-Iglesias et al., 2012; Keijsers et al., 2010; Reitz et al., 

2006; Vučina et Živčić-Bećirević, 2007; Williams et Steinberg, 2011). Plus particulièrement 

pour la consommation de substances, une surveillance parentale élevée est associée à une 

moindre consommation de substances (p.ex., alcool, drogues) chez les adolescents. 

Finalement, plusieurs études montrent que le manque de surveillance favorise l’exposition 

aux pairs délinquants, qui joue alors un rôle médiateur vers la délinquance (Bowman 2006, 

Claes et Lacourse, 2001; Cutrín et al., 2017; Cutrín et al., 2017; Janssen et al., 2015).  

Négligence parentale. 

Concernant la négligence parentale, la relation entre cette pratique parentale et les 

comportements délinquants rapportée par les études est aussi bidirectionnelle (Keijsers et al., 

2010; Stice et Barrera, 1995; Williams et Steinberg, 2011). En effet, les parents d’adolescents 

violents ou oppositionnels sont plus susceptibles de présenter des pratiques négligentes, 

notamment un manque d’implication et de suivi de la part du parent (Álvarez-García et al., 

2019; Bradshaw et al., 2006; Giguère et al., 2002; Llorca et al., 2017; Mazefsky et Farrell, 

2005). De plus, la négligence parentale favorise l’impulsivité et réduit l’empathie chez les 

adolescents, deux traits qui augmentent le risque de comportements antisociaux et déviants 

(Álvarez-García et al., 2019; Bean et al., 2006; Carlo et al., 1998; Llorca et al., 2017). Cette 

relation s’expliquerait par le fait que le manque de soutien et de supervision entrave le 

développement socioémotionnel de l’adolescent, en affaiblissant notamment son empathie et 
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son contrôle de soi (Álvarez-García et al., 2019; Bean et al., 2006; Carlo et al., 1998; Llorca 

et al., 2017). Ces déficits affectifs et autorégulatoires exposent davantage les jeunes aux 

comportements antisociaux, car ils sont privés des repères émotionnels et moraux 

normalement transmis par un encadrement parental soutenant (Álvarez-García et al., 2019; 

Bean et al., 2006; Carlo et al., 1998; Llorca et al., 2017). En ce sens, les adolescents 

délinquants rapportent plus fréquemment de la négligence, caractérisée par l’indifférence et 

le désengagement affectif et éducatif (Bradshaw et al., 2006; Claes et Lacourse, 2001; 

Giguère et al., 2002; Llorca et al., 2017; Low et al., 2020). Chez les jeunes placés en centre 

de réadaptation, un faible soutien parental (composante de la négligence) est lié à une 

augmentation des conduites antisociales, surtout chez ceux qui présentent un faible niveau 

d’autocontrôle (Jones et al., 2007). Ce qui expliquerait donc l’occurrence des comportements 

délinquants en raison de la négligence parentale. L’absence de supervision et de soutien prive 

l’adolescent de limites claires et de modèles positifs, ce qui peut favoriser la recherche de 

reconnaissance et d’appartenance auprès de pairs déviants (Bowman et al., 2006; Cutrín et 

al., 2017; Cutrín et al., 2017; Claes et Lacourse, 2001). Donc, lorsque les jeunes ont peu 

d’encadrement parental, ils sont plus exposés à l’influence de pairs antisociaux, accentuant 

ainsi le risque de délinquance (Bowman et al., 2006; Cutrín et al., 2017; Cutrín et al., 2017; 

Claes et Lacourse, 2001). De plus, la négligence parentale est associée à une faible estime de 

soi, à des troubles de l’attachement et à une gestion émotionnelle déficiente, qui peuvent se 

traduire par des comportements extériorisés (Álvarez-García et al., 2019; Bean et al., 2006; 

Giguère et al., 2002; Henry et al., 2003; Llorca et al., 2017; Reitz et al., 2006). Les effets sont 

accentués dans les quartiers défavorisés, où la négligence parentale et l’environnement social 

négatif se renforcent mutuellement (Alshammari, 2017; BeShears, 2005; Cluver et al., 2020; 

Harris-McKoy, 2016; Law et Barber, 2007). 
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Médiateurs et modérateurs possibles 

L’existence de certaines variables parentales et relatives aux adolescents peut avoir un impact 

sur les résultats. D’abord, l’impulsivité et l’empathie chez l’adolescent ont été identifiées 

comme étant des variables médiatrices clés. En effet, un faible niveau d’empathie ou une 

impulsivité élevée expliquent en partie le lien entre des pratiques parentales déficientes 

(p.ex., supervision insuffisante) et l’augmentation des comportements délinquants (Álvarez-

García et al., 2019 ; Bowman et al., 2006). De plus, l’autocontrôle de l’adolescent joue aussi 

ce rôle médiateur. Le contrôle parental influençant la délinquance en partie sur la capacité du 

jeune à se contrôler (Janssen et al., 2015 ; Harris et al., 2020).  

Sur le plan des variables modératrices, le sexe biologique, l’origine ethnique, le contexte 

culturel (pays de résidence, culture familiale), le statut socioéconomique (revenu familial, 

niveau de scolarité des parents) et les pairs déviants modulent l’ampleur et la direction (p.ex., 

force et sens) de la relation entre les pratiques parentales et les comportements délinquants. 

En effet, la surveillance parentale exerce une influence plus protectrice chez les filles (Shek 

& Zhu, 2019; Azpeitia et al., 2019), alors que la négligence parentale a des effets amplifiés 

dans les contextes de pauvreté ou d’instabilité familiale (p.ex., ou d’exposition à la violence 

(Alshammari, 2017 ; Cluver et al., 2020). Enfin, l’association aux pairs déviants et le climat 

familial (p.ex., conflits entre les membres de la famille) peuvent aussi servir de facteurs de 

modération, accentuant ou atténuant l’impact des pratiques parentales sur la trajectoire 

délinquante (Bowman et al., 2006 ; Wissink et al., 2006). Les effets de la variable scolaire 

n’ont pas été mesurés dans les études de la présente revue systématique. 
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Chapitre 3 : Discussion 

Le premier objectif de cette étude visait à documenter les pratiques parentales associées au 

développement de comportements délinquants chez les adolescents âgés entre 13 et 17 ans, 

plus particulièrement le contrôle parental, la surveillance parentale et la négligence parentale. 

La présente étude confirme l’hypothèse selon laquelle ces pratiques parentales ont une 

association importante sur les comportements délinquants chez les adolescents. En effet, 

plusieurs travaux soulignent que, parmi ces pratiques, le contrôle parental joue un rôle 

particulièrement déterminant (Harris et al., 2020; Kapetanovic et Skoog, 2021; Parlette et al., 

2022). À cet effet, une étude montre que les adolescents soumis à un contrôle 

excessif présentent des taux de comportements déviants comparables à ceux exposés à une 

absence quasi-totale de contrôle (Harris-McKoy, 2016). Le sentiment d’être « surcontrôlé », 

particulièrement au début de l’adolescence, est associé à davantage de conduites à risque et 

d’opposition et l’effet se voit renforcé lorsque la communication entre le parent et 

l’adolescent est faible (Kapetanovic et Skoog, 2021). Finalement, l’ensemble de ces résultats 

suggère que le contrôle excessif constitue un facteur de risque, surtout chez les jeunes 

présentant déjà des difficultés d’autorégulation, chez qui cette pratique éducative est 

particulièrement liée aux problèmes de comportement extériorisés (Reitz et al., 2006). En 

bref, un contrôle parental excessif détériore la relation de confiance entre le parent et 

l’adolescent, diminue la motivation à se conformer aux attentes parentales, et alimente des 

comportements de rébellion chez le jeune.  

Concernant la surveillance parentale, cette pratique parentale agit comme un facteur 

important à travers les études (Harris et al., 2020; Low et al., 2018; Parlette et al., 2022). En 

effet, Bendezú et al. (2018) observent qu’un haut niveau de surveillance parentale provenant 
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à la fois de la sollicitation parentale et de la divulgation volontaire de l’adolescent, prédit une 

baisse progressive des comportements délinquants. Ces effets sont observés dans un 

échantillon à risque, c’est-à-dire des jeunes provenant de milieux défavorisés et ayant 

présenté dès l’enfance des difficultés comportementales ou des facteurs de vulnérabilité 

familiaux et environnementaux. Par ailleurs, la littérature met en évidence une relation selon 

laquelle l’augmentation des comportements délinquants est associée à une diminution de la 

surveillance parentale, tandis qu’une surveillance active contribue, à l’inverse, à prévenir 

l’escalade de ces comportements (Keijsers et al., 2010). La surveillance active du parent 

limite l’influence négative des pairs déviants sur la délinquance (Bowman et al., 2006). Il 

existe donc un lien clair entre la faible surveillance parentale et l’augmentation des 

comportements problématiques, notamment la consommation de substances (Odukoya et al., 

2018). Ainsi, la faible surveillance est particulièrement liée aux comportements antisociaux 

graves (Low et al., 2018). Cependant, la surveillance parentale doit être équilibrée. En effet, 

lorsqu’elle est perçue comme trop intrusive, elle se rapproche du contrôle excessif et perd 

son bénéfice (Kapetanovic et al., 2020). 

Finalement, pour la pratique parentale de la négligence, les études établissent un consensus 

pour dire qu’elle est fortement associée à la délinquance chez l’adolescent (Álvarez-García 

et al., 2019; Cluver et al., 2020; Harris et al., 2020; Huang et McKeown, 2022). En comparant 

des familles d’adolescents violents et opposants, celles-ci présentent souvent des pratiques 

négligentes caractérisées par une faible cohésion, un manque de supervision et un 

désengagement éducatif (Bradshaw et al., 2006). Chez les jeunes judiciarisés, un faible 

soutien familial et des pratiques éducatives désengagées prédisent des conséquences 

comportementales à moyen terme, telles qu’une augmentation es comportements 

délinquants, des conduites à risque ou des difficultés d’adaptation sociale (Olsen et al., 2023). 
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De plus, la négligence agit comme un facteur facilitant l’adoption de comportements déviants 

via l’exposition et l’intégration à des pairs antisociaux (Bowman et al., 2006). La faible 

implication parentale accroît le rôle médiateur des pairs déviants dans la genèse de conduites 

antisociales, violentes ou non (Cutrín et al., 2017). Elle prive donc l’adolescent de repères 

structurants, augmente le temps passé dans les environnements à risque et renforce la 

vulnérabilité aux influences déviantes. 

Ainsi, l’ensemble des études dessinent un cadre cohérent où le contrôle excessif et la 

négligence sont deux extrêmes aux effets délétères. En effet, dans les deux cas, la relation 

parent-adolescent est affaiblie, la communication est entravée et la propension à transgresser 

les règles augmente. De plus, une surveillance parentale bien dosée et non intrusive, basée 

sur la communication et la connaissance réelle des activités de l’adolescent, est un facteur 

protecteur constant. Les effets des pratiques parentales se conjuguent donc à l’influence des 

pairs de sorte qu’une faible supervision ou un contrôle parental excessif augmentent la 

vulnérabilité aux pairs déviants. 

Le deuxième objectif de cette étude consistait à déterminer si le développement des 

comportements délinquants chez les adolescents ne présentant pas de trouble de santé 

mentale est davantage associé au contrôle parental et à la surveillance parentale qu’à la 

négligence parentale. Les études ont confirmé l’hypothèse selon laquelle le contrôle parental 

et la surveillance parentale sont les facteurs les plus robustes de prévention de la délinquance 

à l’adolescence (Keijers et al., 2010; Janssen et al., 2015). En effet, un contrôle parental 

adapté, cohérent et basé sur la communication entre le parent et l’adolescent réduit les risques 

d’adoption de la délinquance. En d’autres mots, le contrôle et la surveillance doivent être 

équilibrés, ce qui veut dire qu’il ne doit être ni trop lâche, ni trop strict, et toujours 

accompagné de soutien affectif. Il agit aussi indirectement en limitant l’influence des pairs 
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déviants et en favorisant l’autocontrôle chez l’adolescent. Une supervision parentale bien 

dosée et un contrôle parental cohérent sont associés à une baisse importante de la prévalence 

des comportements délinquants. Cependant, les études indiquent que la négligence parentale 

représente un facteur de risque majeur et transversal pour l’émergence de la délinquance et 

des comportements antisociaux à l’adolescence, particulièrement dans des contextes 

familiaux déjà fragilisés ou exposés à d’autres facteurs adverses (p.ex., toxicomanie, violence 

conjugale, pauvreté). De plus, la négligence parentale joue certes un rôle dans le risque de 

développer des comportements déviants, mais son impact semble moins direct que celui du 

manque de contrôle et de surveillance parentaux. En effet, la surveillance réduit 

spécifiquement la délinquance autodéclarée, tandis que le contrôle parental protège contre le 

passage à l’acte chez l’adolescent. Donc, la prévention de la délinquance passe 

majoritairement par le soutien à la parentalité, la lutte contre la négligence et la promotion 

de l’implication parentale. En bref, la délinquance chez les adolescents paraît plus associée à 

des niveaux insuffisants de surveillance parentale et de contrôle parental, alors que la 

négligence parentale agit surtout quand elle est présente concomitamment à d’autres 

vulnérabilités familiales ou sociales. 

Finalement, le troisième objectif de cette étude proposait de déterminer les facteurs 

modérateurs et médiateurs de la relation entre les pratiques parentales et les comportements 

délinquants chez les adolescents. En effet, l’influence potentielle de certaines variables 

parentales et propres aux adolescents sur les résultats mérite d’être prise en considération. 

Les variables appartenant aux adolescents (autocontrôle et impulsivité) peuvent influencer 

les résultats en agissant comme des variables médiatrices de la relation entre les pratiques 

parentales et les comportements délinquants. En effet, l’effet du contrôle parental sur la 

délinquance est en partie médié par le niveau d’autocontrôle de l’adolescent et ses attitudes 
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envers la délinquance (Janssen et al., 2015). De plus, la surveillance parentale agit 

indirectement en réduisant l’impulsivité et en augmentant l’empathie, ce qui diminue les 

conduites antisociales (Álvarez-García et al., 2019). L’effet du contrôle parental sur la 

consommation de substances et la délinquance est modéré par le sexe biologique, les filles 

étant parfois plus sensibles à la supervision parentale (Azpeitia et al., 2019; Shek et Zhu, 

2019; Huang et McKeown, 2022). Aussi, l’effet de la perception du contrôle parental varie 

en fonction de l’appartenance culturelle, la culture modérant ainsi l’efficacité des pratiques 

parentales (Shek et Zhu, 2019; Huang et McKeown, 2022). Par exemple, dans certaines 

cultures asiatiques, un contrôle parental élevé est perçu positivement et associé à moins de 

délinquance, alors qu’ailleurs il peut être vécu comme oppressif (Shek & Zhu, 2019 ; Huang 

& McKeown, 2022 ; Lee, 2005). Dans la culture latino et Afro-Américaine, la surveillance 

parentale et l’attachement parental forts sont protecteurs, mais les adolescents latino-

américains montrent une transition vers la déviance surtout quand le contrôle s’effrite à 

l’adolescence (Azpeitia et al., 2019 ; Caldwell et al., 2006 ; Alshammari, 2017). De plus, dans 

les contextes où la famille est moins structurante (p.ex., pauvreté, migration, quartiers 

exposés à la violence), le groupe de pairs devient la principale source de normes et 

d’attitudes, amplifiant l’adoption de comportements déviants, agissant donc comme une 

variable modératrice de cette relation (Bowman et al., 2006 ; Cluver et al., 2020 ; Cutrín et 

al., 2017; Wissink et al., 2006). Ainsi, les effets de la supervision parentale sont souvent 

atténués ou compliqués par l’environnement social (BeShears, 2005 ; Wissink et al., 2006). 

Finalement, dans les contextes de précarité socioéconomique, la négligence parentale 

s’ajoute à d’autres facteurs de risque (p.ex., stress, violence, manque de ressources), 

augmentant la probabilité de comportements déviants (Alshammari, 2017). En effet, selon 

une étude réalisée en Afrique du Sud, la négligence parentale combinée à l’exposition à la 
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violence et à la pauvreté accélère le passage à l’acte délinquant chez les jeunes (Cluver et al., 

2020). 

Limites et forces de l’étude 

Les résultats présentés dans ce mémoire offrent un éclairage pertinent sur les pratiques 

parentales au sein des familles d’adolescents adoptants des comportements délinquants. 

Néanmoins, leur portée doit être considérée à la lumière de certaines limites méthodologiques 

et contextuelles. La première limite importante renvoie à l’hétérogénéité et la diversité des 

devis des études recensés. En effet, la majorité des études sélectionnées étant de nature 

transversale, il en résulte une limite importante quant à l’établissement de liens de causalité 

entre les facteurs familiaux et les comportements délinquants. En effet, il aurait été 

intéressant de mesurer la qualité scientifique des devis de recherche et inclure ce score 

comme variable modératrice dans la présente étude. Aussi, la grande diversité des modèles 

méthodologiques et des outils de mesure recensés augmente l’hétérogénéité statistique, ce 

qui complique l’interprétation et la généralisation univoque des résultats synthétisés. De plus, 

l’utilisation de questionnaires d’auto-évaluation pour la mesure des comportements 

délinquants et des pratiques parentales augmente la probabilité de biais, notamment de 

désirabilité sociale et d’erreur de mémoire des répondants (Gonzales et al., 1996; Huizinga 

et Elliott, 1986; Paulhus, 1991; Thornberry et Krohn, 2000). Ce mode de collecte peut 

amoindrir la validité des données, une limite fréquemment relevée dans la littérature sur les 

relations familiales et les conduites à risque en adolescence (Gold et Reimer, 1974; Lira et 

al., 2022; Sibley et al., 2010; Singh, 1979). La forte présence d’études provenant des pays 

anglophones occidentaux, surtout des États-Unis, soulève des questions quant à la 

généralisation des résultats à d’autres contextes culturels, notamment francophones. Cette 
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prédominance limite ainsi l’applicabilité directe des conclusions du présent mémoire à des 

milieux sociaux et familiaux différents de ceux étudiés dans la majorité des recherches 

recensées. La présente revue systématique a seulement documenté les pratiques parentales 

de surveillance, de contrôle et de négligence, ce qui représente une certaine limite. Il pourrait 

donc être intéressant d’explorer plus largement les dimensions de la parentalité et d’autres 

pratiques parentales, notamment la communication ou la valorisation de l’autonomie chez 

l’adolescent, afin de mieux comprendre les processus associés aux trajectoires délinquantes. 

De plus, les résultats dans cette présente étude ont été rapportés de manière qualitative. 

Cependant, il pourrait être intéressant de faire éventuellement une méta-analyse, afin de 

réaliser des analyses quantitatives de la relation entre les pratiques parentales et les 

comportements délinquants. Enfin, les études n’ont pas abordé la variation de la variable du 

milieu scolaire dans la relation entre les pratiques parentales et les comportements 

délinquants. Cela représenterait une piste pour de futures études afin de voir s’il est possible 

d’aller voir l’impact que cette variable peut avoir sur la relation.  

Cette étude possède également plusieurs forces. Tout d’abord, elle se distingue par l’adoption 

d’une méthodologie conforme aux standards internationaux des revues systématiques, telle 

que la recommandation PRISMA. Le protocole de recherche a été préalablement enregistré 

sur PROSPERO, garantissant ainsi la transparence et la traçabilité du processus. De plus, une 

stratégie de recherche exhaustive a été mise en œuvre dans diverses bases de données 

majeures, avec l’appui d’une bibliothécaire spécialisée. Cette approche maximise 

l’exhaustivité de la récolte documentaire et la reproductibilité de la sélection, tout en 

réduisant le biais de sélection des études incluses. Aussi, la sélection des articles et 

l’extraction des données ont été réalisées de façon indépendante par deux évaluatrices, 
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permettant de renforcer la fiabilité du processus. L’utilisation d’une grille d’extraction 

préalablement testée favorise la constance dans le codage, tout en diminuant la subjectivité 

potentielle. Cette rigueur méthodologique contribue à la robustesse des résultats obtenus tout 

au long de la revue systématique. Les critères d’inclusion définis pour ce mémoire ciblent 

exclusivement les adolescents âgés de 13 à 17 ans, sans troubles mentaux diagnostiqués qui 

pourraient biaiser l’analyse des pratiques parentales. De plus, seules les études utilisant des 

instruments validés pour mesurer les pratiques parentales ont été retenues. Ce choix 

méthodologique assure la pertinence et le niveau de comparabilité des études incluses, tout 

en favorisant l’application des résultats à la pratique clinique. Un effort particulier a été 

consacré à intégrer la littérature grise, incluant mémoires et thèses, ainsi qu’à effectuer une 

recherche systématique des listes de références. Cette démarche permet de réduire l’effet du 

biais de publication et d’augmenter la représentativité des résultats. En croisant différentes 

sources, la revue intègre une diversité de perspectives scientifiques. Finalement, la réflexion 

méthodologique intègre l’analyse des variables modératrices et médiatrices, notamment 

l’autocontrôle, le sexe, la culture et le contexte socioéconomique. Ce niveau d’analyse 

contribue à expliciter la complexité des mécanismes liant les pratiques parentales et la 

délinquance, et enrichit la portée interprétative de la revue systématique.  
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Implications pratiques et théoriques 

Les implications pratiques de ce travail s’avèrent particulièrement significatives, notamment 

pour les professionnels œuvrant auprès des familles ou des adolescents à risque. Les résultats 

permettent d’identifier, de manière opérationnelle, les pratiques parentales les plus 

susceptibles d’être associées à la délinquance (telles que la supervision insuffisante, le 

contrôle excessif ou la négligence), offrant ainsi des cibles précises pour la prévention et 

l’intervention. En effet, la sensibilisation des parents aux effets de leurs pratiques éducatives, 

le renforcement des compétences parentales positives (encadrement adapté et 

communication) et la mise en place de mesures d’appui lorsque des signes de négligence ou 

de rigidité sont repérés constituent des avenues à privilégier. Par ailleurs, la synthèse des 

données suggère que l’intégration de ces aspects dans les programmes de guidance familiale 

ou de soutien parental pourrait favoriser une réduction de la prévalence ou de la 

chronicisation des comportements délinquants à l’adolescence. 

Sur le plan théorique, les résultats obtenus viennent appuyer le rôle central des facteurs 

familiaux dans les modèles explicatifs contemporains de la délinquance juvénile. Le mémoire 

souligne que certaines dimensions parentales, telles que la surveillance, constituent des 

facteurs de protection, tandis que d’autres, comme le contrôle excessif ou la négligence, 

agissent comme facteurs de risque distincts. Les analyses réalisées mettent également en 

évidence la nécessité d’intégrer les mécanismes médiateurs et modérateurs, notamment 

l’autocontrôle, le contexte socioéconomique et la culture, afin de mieux comprendre 

l’hétérogénéité des trajectoires menant à la déviance. Ainsi, ce travail s’inscrit en soutien aux 

modèles interactionnistes et contextuels du développement de la déviance (Moon et al., 2010; 

Thornberry, 1987; Thornberry & Krohn, 2005; Patterson et al., 1989; Tolan et al., 2003), 
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plaidant pour une lecture multifactorielle et développementale des processus de socialisation 

familiale. En somme, ce mémoire éclaire l’opportunité de cibler de façon fine les 

interventions parentales et souligne la pertinence de poursuivre les recherches sur l’influence 

différenciée des variables familiales, sociales et culturelles dans la prévention et la 

modulation de la délinquance à l’adolescence. 
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Conclusion 

Cette revue systématique rigoureuse a mis en lumière le rôle déterminant des pratiques 

parentales dans le développement des comportements délinquants chez les adolescents. En 

effet, les résultats confirment l’influence significative de la surveillance, du contrôle parental 

et de la négligence parentale, en montrant que l’équilibre entre l’encadrement, le soutien 

affectif et l’autonomie de l’adolescent s’avère essentiel pour prévenir la délinquance. 

L’analyse révèle en outre que l’impact des pratiques éducatives varie selon divers facteurs 

médiateurs ou modérateurs, comme l’autocontrôle, le sexe biologique, le contexte 

socioculturel ou encore l’exposition aux pairs déviants. En identifiant la complexité des 

associations, ce travail souligne la nécessité d’ajuster les interventions et les pistes de 

prévention selon les particularités familiales et sociales. Malgré certaines limites 

méthodologiques, la présente étude offre des recommandations concrètes pour guider la 

pratique clinique et soutenir le développement de programmes fondés sur des données 

probantes. Enfin, la synthèse des connaissances proposée invite à la poursuite de la recherche 

sur les pratiques parentales, leur interaction avec d’autres dimensions du milieu de vie et à 

adapter les politiques de prévention afin de favoriser le bien-être et l’ajustement des 

adolescents à risque.  
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Tableau 1 – Stratégies de recherche et mots-clés utilisés selon la base de données (résultats 29 janvier 2024 et le 5 décembre 2024) 

Base de données Stratégie Résultats 

PsycINFO 1. (parenting or "childrearing Practice*" or "rearing" or "parent-child interaction*" or 

"mother-child interaction*" or "father-child interaction*" or "parent-infant 

interaction*" or "mother-infant interaction*" or "father-infant interaction*" or 

"parent* control*" or "maternal* control*" or "paternal* control*" or "parent* 

overcontrol*" or "maternal* overcontrol*" or "paternal* overcontrol*" or 

"parental* neglect*" or "child* neglect*").ti,ab,id 

2. Childrearing Practices/ or Child Neglect/ or exp parent-child communication/ or exp 

parental involvement/ 

3. 1 or 2 

4. ((adolescen* or youth* or teen* or juvenile* or minor or "young people" or 

youngster*) adj2 (delinquen* or "deviant behavio*" or "aggressive behavio*" or 

"disruptive behavio*" or "violent behavio*" or "antisocial behavio*" or "substance 

use" or "substance abuse" or "criminal offense*" or crime)).ti,ab,id 

5. exp Juvenile Delinquency/ 

6. "200".ag. and (Crime/ or Violence/) 

7. 4 or 5 or 6 

8. 3 and 7 

2072 

Criminal Justice 

Abstract 

1. TI ( (parenting or "childrearing Practice*" or "rearing" or "parent-child 

interaction*" or "mother-child interaction*" or "father-child interaction*" or 

"parent-infant interaction*" or "mother-infant interaction*" or "father-infant 

interaction*" or "parent* control*" or "maternal* control*" or "paternal* control*" 

or "parent* overcontrol*" or "maternal* overcontrol*" or "paternal* overcontrol*" 

or "parental* neglect*" or "child* neglect*") ) OR AB ( (parenting or "childrearing 

Practice*" or "rearing" or "parent-child interaction*" or "mother-child interaction*" 

or "father-child interaction*" or "parent-infant interaction*" or "mother-infant 

694 
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interaction*" or "father-infant interaction*" or "parent* control*" or "maternal* 

control*" or "paternal* control*" or "parent* overcontrol*" or "maternal* 

overcontrol*" or "paternal* overcontrol*" or "parental* neglect*" or "child* 

neglect*") ) OR SU ( (parenting or "childrearing Practice*" or "rearing" or "parent-

child interaction*" or "mother-child interaction*" or "father-child interaction*" or 

"parent-infant interaction*" or "mother-infant interaction*" or "father-infant 

interaction*" or "parent* control*" or "maternal* control*" or "paternal* control*" 

or "parent* overcontrol*" or "maternal* overcontrol*" or "paternal* overcontrol*" 

or "parental* neglect*" or "child* neglect*") ) OR KW ( (parenting or "childrearing 

Practice*" or "rearing" or "parent-child interaction*" or "mother-child interaction*" 

or "father-child interaction*" or "parent-infant interaction*" or "mother-infant 

interaction*" or "father-infant interaction*" or "parent* control*" or "maternal* 

control*" or "paternal* control*" or "parent* overcontrol*" or "maternal* 

overcontrol*" or "paternal* overcontrol*" or "parental* neglect*" or "child* 

neglect*") ) 

2. TI ((adolescen* or youth* or teen* or juvenile* or minor or "young people" or 

youngster*) N2 (delinquen* or "deviant behavio*" or "aggressive behavio*" or 

"disruptive behavio*" or "violent behavio*" or "antisocial behavio*" or "substance 

use" or "substance abuse" or "criminal offense*" or crime)) OR AB ((adolescen* or 

youth* or teen* or juvenile* or minor or "young people" or youngster*) N2 

(delinquen* or "deviant behavio*" or "aggressive behavio*" or "disruptive behavio*" 

or "violent behavio*" or "antisocial behavio*" or "substance use" or "substance 

abuse" or "criminal offense*" or crime)) OR SU ((adolescen* or youth* or teen* or 

juvenile* or minor or "young people" or youngster*) N2 (delinquen* or "deviant 

behavio*" or "aggressive behavio*" or "disruptive behavio*" or "violent behavio*" 

or "antisocial behavio*" or "substance use" or "substance abuse" or "criminal 

offense*" or crime)) OR KW ((adolescen* or youth* or teen* or juvenile* or minor or 

"young people" or youngster*) N2 (delinquen* or "deviant behavio*" or "aggressive 

behavio*" or "disruptive behavio*" or "violent behavio*" or "antisocial behavio*" or 

"substance use" or "substance abuse" or "criminal offense*" or crime)) 
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Medline  1. (parenting or "childrearing Practice*" or "rearing" or "parent-child interaction*" or 

"mother-child interaction*" or "father-child interaction*" or "parent-infant 

interaction*" or "mother-infant interaction*" or "father-infant interaction*" or 

"parent* control*" or "maternal* control*" or "paternal* control*" or "parent* 

overcontrol*" or "maternal* overcontrol*" or "paternal* overcontrol*" or 

"parental* neglect*" or "child* neglect*").ti,ab,kf 

2. Parenting/ or Maternal Behavior/ or exp Parent-Child Relations/ or Paternal 

Behavior/ 

3. 1 or 2 

4. ((adolescen* or youth* or teen* or juvenile* or minor or "young people" or 

youngster*) adj2 (delinquen* or "deviant behavio*" or "aggressive behavio*" or 

"disruptive behavio*" or "violent behavio*" or "antisocial behavio*" or "substance 

use" or "substance abuse" or "criminal offense*" or crime)).ti,ab,kf 

5. Juvenile Delinquency/ 

6. Adolescent/ and (Violence/ OR Criminals/ OR exp Criminal Behavior/) 

7. 4 or 5 or 6 

8. 3 and 7 

2172 

Web of Science 1. (parenting or "childrearing Practice*" or "rearing" or "parent-child interaction*" or 

"mother-child interaction*" or "father-child interaction*" or "parent-infant 

interaction*" or "mother-infant interaction*" or "father-infant interaction*" or 

"parent* control*" or "maternal* control*" or "paternal* control*" or "parent* 

overcontrol*" or "maternal* overcontrol*" or "paternal* overcontrol*" or 

"parental* neglect*" or "child* neglect*") 

2. ((adolescen* or youth* or teen* or juvenile* or minor or "young people" or 

youngster*) NEAR/2 (delinquen* or "deviant behavio*" or "aggressive behavio*" or 

"disruptive behavio*" or "violent behavio*" or "antisocial behavio*" or "substance 

use" or "substance abuse" or "criminal offense*" or crime)) 

1097 

EMBASE 1. (parenting or "childrearing Practice*" or "rearing" or "parent-child interaction*" or 

"mother-child interaction*" or "father-child interaction*" or "parent-infant 

interaction*" or "mother-infant interaction*" or "father-infant interaction*" or 

"parent* control*" or "maternal* control*" or "paternal* control*" or "parent* 

2931 
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overcontrol*" or "maternal* overcontrol*" or "paternal* overcontrol*" or 

"parental* neglect*" or "child* neglect*"):ti,ab,kw 

2. "child parent relation"/exp or "child neglect"/de 

3. #1 or #2 

4. ((adolescen* or youth* or teen* or juvenile* or minor or "young people" or 

youngster*) NEAR/2 (delinquen* or "deviant behavio*" or "aggressive behavio*" or 

"disruptive behavio*" or "violent behavio*" or "antisocial behavio*" or "substance 

use" or "substance abuse" or "criminal offense*" or crime)):ti,ab,kw 

5. "Juvenile delinquency"/de 

6. (("juvenile"/de or "adolescent"/de or "minor (person)"/de) and ("delinquency"/exp or 

"substance use"/de or "substance abuse"/de or "disruptive behavior"/de or 

"antisocial behavior"/de or "criminal behavior"/de or "crime"/de)) 

7. #4 or #5 or #6 

8. #3 and #7 

ProQuest Dissertations 

and Theses (ProQuest) 
1. TI,AB,SU(parenting or "childrearing practice*" or rearing or "parent-child 

interaction*" or "mother-child interaction*" or "father-child interaction*" or 

"parent-infant interaction*" or "mother-infant interaction*" or "father-infant 

interaction*" or "parent* control*" or "maternal* control*" or "paternal* 

control*" or "parent* overcontrol*" or "maternal* overcontrol*" or "paternal* 

overcontrol*" or "parental* neglect*" or "child* neglect*") 
2. TI,AB,SU(((adolescen* or youth* or teen* or juvenile* or minor or "young 

people" or youngster*) NEAR/1 (delinquen* or "deviant behavio*" or "aggressive 

behavio*" or "disruptive behavio*" or "violent behavio*" or "antisocial 

behavio*" or "substance use" or "substance abuse" or "criminal offense*" or 

crime)) or "juvenile delinquen*") 
3. [S1] AND [S2] 
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Tableau 2 – Grille d’extraction des données 

 

 

   

Identification  

ID covidence Référence APA ou DOI Titre Année Auteur-res  

(2 et al.) 

Région Pays Type de document 

        
Caractéristiques de l’étude 

But de l’étude Hypothèse(s) Devis Devis (temps de mesure) 

    Participants 

Âge 

groupé 

Âge 

(moyenne) 

Sexe biologique (% 

femme) 

Origine ethnique (% 

majoritaire) 

N N 

total 

Critères 

d’inclusion 

Critères 

d’exclusion 

        

Mesures 

Type de 

comportements 

délinquants 

Type de 

comportements 

délinquants 

(classe) 

 

Rapporté 

par 

Type de 

pratique(s) 

parentale(s) 

Rapporté 

par 

Instrument de 

mesure des 

comportements 

délinquants 

Instrument de 

mesure des 

pratiques 

parentales 

Temps 

de 

mesure 

(devis) 
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Résultats 

N 

total 

N Sexe 

biologique 

Analyses effectuées (type de 

statistique(s)) 

Modératrice  Résultat  p-

value 

Direction de la taille 

d’effet 

Où le résultat 

a été pris 

         

 

  

Selon l’article Selon nous Références 

Forces  Limites  Forces  Limites  Références  Cité par 
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Tableau 3 – Caractéristiques des échantillons des études incluses 

Auteurs 

(année) 

N Répondants Genre Âg

e 

Pays Ethnie 

(majoritaire

) 

Mesure des 

comportement

s délinquants 

Mesures des pratiques 

parentales 

Aizpitarte, 

A., Atherton, 

O., et al. 

(2018) 

674 Adolescents (PP 

et CD) 

Filles 

(50%) 

 

14-

16 

ans 

États-Unis Mexicain Nine-item scale 

(adapted from 

Kokkinos & 

Panayiotou, 

2004; Neary & 

Joseph, 1994; 

Prinstein, 

Boergers, & 

Vernberg, 

2001) 

Child, spouse, and self-

reports from the 

Parental Monitoring of 

Child Scale (PMC). 

Alshammari, 

A. A. (2017) 

241

2 

Adolescents (PP 

et CD) 

Filles 

(50,10%

) 

13-

14 

ans 

États-Unis Africain-

Américain  

Self-reported 

delinquency 

(see Akers et 

al. 1979; Elliott 

et al. 1985; 

Farrington et 

al. 2001; 

Huizinga and 

Elliott, 1986; 

Piquero, 

MacIntosh and 

Hickman, 

2002; 

Regnerus, 

2002) 

The HBSC 

questionnaire. 
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Álvarez-

García, D., 

González-

Castro, P. et 

al. (2019) 

319

9 

Adolescents (PP 

et CD) 

Filles 

(49,20%

) 

13-

14 

ans 

Espagne Espagnol Four items 

referred to the 

same four types 

of antisocial 

behavior as the 

antisocial 

friendships 

questionnaire a 

scale 

previously used 

by the research 

team was used 

(Álvarez-

García et al., 

2016b). 

Dimensions of 

Parenting Style 

Questionnaire (Álvarez-

García et al., 2016b) 

Alderson, A. 

R., & Henry, 

C. S. (1994) 

489 Adolescents (PP 

et CD) 

Filles 

(56%) 

16-

17 

ans 

États-Unis Caucasian 9-item scale, 

the Substance 

Use Indicator. 

Likert-type scales 

utilizing subscales of 

the Parental Behavior 

Measure. 

Azpeitia, J., 

Lopez, J. et 

al. (2019) 

129 Adolescents (PP 

et CD) 

Filles 

(60%) 

14-

16 

ans 

États-Unis Latinx The ADIS 

(Moberg, & 

Hahn, 1991). 

Multidimensional 

parenting monitoring 

scale (Kerr & Stattin, 

2000). 

Bares, C. B., 

Delva, J., 

Grogan-

Kaylor, A., 

& Andrade, 

F. (2011) 

884 Adolescents 

(CD) 

Parents (PP) 

Filles 

(48%) 

13-

14 

ans 

Chili Chilien 15 items of the 

YSR that 

assess rule-

breaking 

behaviors. 

10 questions that 

purport to assess the 

extent to which parents 

monitor their children’s 

activities and 

whereabouts. The 

parenting variables 

were taken from the 
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Oregon Social Learning 

Center (1990). 

Bean, R. A., 

Barber, B. 

K., & Crane, 

D. R. (2006) 

202 Adolescents (PP 

et CD) 

Filles 

(57,73%

) 

13-

14 

ans 

États-Unis N/D Child Behavior 

Checklist–

Youth Self-

Report (CBCL-

YSR; 

Achenbach & 

Edelbrock, 

1987). 

Behavioral control: 

Five-item parental 

monitoring/knowledge 

scale often used in the 

study of ethnically 

diverse adolescents and 

their families (e.g., 

Bradford et al., 2003; 

Brown, Mounts, 

Lamborn, & Steinberg, 

1993; Stattin & Kerr, 

2000). 

 

Parental support: 10-

item acceptance 

subscale from the 30-

item revision of the 

Child Report of Parent 

Behavior Inventory 

(CRPBI; Barber, 1996; 

Schaefer, 1965). 

Bendezú, 

Jason J., 

Pinderhughes

, Ellen E. et 

al. (2018) 

753 Adolescents (PP 

et CD) 

Parents (PP) 

Filles 

(42%) 

14-

16 

ans 

États-Unis Noir Self-Report of 

Delinquency 

Questionnaire 

(Elliot, 

Huizinga, & 

Ageton, 1985). 

Caregiver and youth 

versions of the 

Supervision 

Questionnaire (Loeber, 

Farrington, Stouthamer-

Loeber, & Van 

Kammen, 1998). 
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BeShears, E. 

(2005) 

299 Adolescents (PP 

et CD) 

Filles 

(67%) 

14-

16 

ans 

États-Unis Africain-

Américain 

Diagnostic 

Interview 

Schedule for 

Children 

(DISC-2.3). 

Parental Monitoring 

Scale (PMS). 

Bowman, M. 

A., Prelow, 

H. M., & 

Weaver, S. 

R. (2006) 

135 Adolescents (PP 

et CD) 

Filles 

(60%) 

14-

16 

ans 

 

États-Unis Africain-

Américain 

A subscale of 

the Problem 

Behaviors 

Scale (PBS; 

Farrell et al., 

2000). 

Children’s Report of 

Parenting Behaviors 

Inventory—Revised 

(CRPBI-R; Schaefer, 

1965). 

Bradshaw, C. 

P., Glaser, B. 

A., Calhoun, 

G. B., & 

Bates, J. M. 

(2006) 

203 Adolescents 

(CD) 

Parents (PP) 

Filles 

(37%) 

14-

16 

ans 

États-Unis Caucasien Two subscales 

were created by 

the researchers 

using the 

behaviors listed 

in the DSM-IV 

as diagnostic 

criteria for 

Conduct 

Disorder (CD) 

and 

Oppositional 

Defiant 

Disorder 

(ODD), 

respectively. 

The Juvenile Offender 

Parent Questionnaire. 

Caldwell, R. 

M., Beutler, 

L. E., An 

Ross, S., & 

Clayton 

95 Adolescents (PP 

et CD) 

Filles 

(0%) 

14-

16 

ans 

États-Unis Mexicain-

Americain 

Asocial Index–

Jesness 

Inventory 

(Jesness, 1988, 

2000; Jesness 

Adolescent’s perception 

of their parents’ 

knowledge of their 

whereabouts, progress 

in school, social and 
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Silver, N. 

(2006) 

& Wedge, 

1984). 

extracurricular 

activities, and peer 

association. 

Carlo, G., 

Roesch, S. 

C., & Melby, 

J. (1998) 

90 Adolescents 

(CD) 

Parents/mère et 

père (PP) 

Filles 

(51,25%

) 

13-

14 

ans 

États-Unis Caucasien The aggression 

subscale of the 

Youth Self-

Report Scale. 

 

The antisocial 

conduct scale 

from the Youth 

Self-Report 

Version of the 

Child Behavior 

Checklist 

(Achenbach, 

1991; Stanger 

et al., 1993). 

The Network of 

Relationships Inventory 

(Furman & Buhrmester, 

1985) 

Claes, M., & 

Lacourse, É. 

(2001) 

300 Adolescents (PP 

et CD) 

Filles 

(56,11%

) 

16-

17 

ans 

France Français 12 énoncés du 

questionnaire 

construit par 

Fréchette et 

Leblanc (1979) 

demandant à 

l’adolescent 

s’il a commis 

des actes 

déviants dans 

quatre 

domaines : 1 / 

le vandalisme 

(ex. : as-tu 

Échelle composée de 6 

items et a été construite 

à partir des travaux de 

Brown et al. (1993). 

L’échelle fait appel au 

fait que les parents sont 

informés des 

comportements de 

l’adolescent en dehors 

de la maison (quand je 

sors le soir, mes parents 

savent avec qui je suis ; 

ils savent à quelle heure 

je vais rentrer). 



 

92 

endommagé ou 

détruit exprès 

des objets qui 

ne 

t’appartenaient 

pas ?) ; 2 / le 

vol (ex. : as-tu 

pris quelque 

chose d’une 

grande valeur – 

400 F ou plus – 

qui ne 

t’appartenait 

pas ?) ; 3 / la 

violence (ex. : 

t’es-tu battu(e) 

à coups de 

poing avec 

d’autres 

personnes ?) ; 4 

/ la 

consommation 

d’alcool et de 

drogues douces 

(ex. : as-tu pris 

de la marijuana 

ou du haschich 

?). 

Cluver LD, 

Rudgard 

WE, Toska 

E, Zhou S, 

351

5 

Adolescents 

(CD) 

Parents (PP) 

Filles 

(56%) 

13-

14 

ans 

Afrique du 

Sud 

Africain du 

Sud 

Multiple self-

reported items 

into binary 

Alabama Parenting 

Questionnaire. 
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Campeau L, 

Shenderovic

h Y, et al. 

(2020) 

indicators of 

any experience. 

Collins-Hall, 

L. M. (2001) 

912 Adolescents 

(CD) 

Parents (PP) 

Filles 

(25,9%) 

13-

14 

ans 

États-Unis Noir Rochester 

Youth 

Development 

Study (RYDS). 

Questionnaire sur la 

supervision parentale 

basée sur les recherches 

de Patterson et al. 

Cook, E. T. 

(1996) 

63 Adolescents 

(CD) 

Parents (PP et 

CD) 

Filles 

(29%) 

13-

14 

ans 

États-Unis Caucasien General 

Delinquency 

Scale (Elliott, 

Huizinga, & 

Ageton, 1985). 

 

Child Behavior 

Checklist - 

Parent Report 

Form 

(Achenbach, 

1991). 

 

Adolescents 

reported on 

frequency of 

use of 

cigarettes in the 

past month, 

and use of 

alcohol, 

marijuana, and 

hard drugs (i.e., 

LSD, sedatives, 

Alabama Parenting 

Questionnaire (APQ; 

Shelton, Frick, & 

Wootton, in press). 
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inhalants, 

heroin, PCP, 

and crack) over 

the past 6 

months 

(Newcomb, 

Maddahian, 

Skager, & 

Bentier, 1987). 

Cranford, J. 

A., McCabe, 

S. E., & 

Boyd, C. J. 

(2013) 

274

4 

Adolescents (PP 

et CD) 

Filles 

(50,4%) 

14-

16 

ans 

États-Unis Blanc Past 12-months 

nonmedical use 

of prescription 

medications 

(NUPM) was 

assessed with 

items asking 

about 

frequency of 

nonmedical use 

of sleeping, 

anti-anxiety, 

stimulant, pain, 

and addiction 

medication and 

asthma inhaler. 

Five items from the 

Monitoring the Future 

study (Johnston et al., 

2012) along with an 

additional item asking 

about parents’ 

monitoring of computer 

time. 

Cutrín, O., 

Gómez-

Fraguela, J. 

A., Maneiro, 

L., & Sobral, 

J. (2017) 

584 Adolescents (PP 

et CD) 

Filles 

(52,8%) 

14-

16 

ans 

Espagne ND Antisocial 

Behavior 

Questionnaire 

The degree of parental 

knowledge about the 

youth’s activities or 

friendships was 

measured by a 6-item 

scale used in previous 

studies in Spain 
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(Luengo, Villar, Sobral, 

Romero, & Gómez-

Fraguela, 2009; Sobral, 

Gómez-Fraguela, 

Romero, Luengo, & 

Villar, 2012). 

Cutrín, O., 

Gómez-

Fraguela, J. 

A., & Sobral, 

J. (2017) 

584 Adolescents (PP 

et CD) 

Filles 

(53,1%) 

14-

16 

ans 

Espagne ND The short 

version of the 

Antisocial 

Behavior 

Questionnaire 

(ABQ; Luengo, 

Otero-López, 

Romero, 

Gómez-

Fraguela, & 

Tavares-Filho, 

1999). 

 

The aggression 

scale of the 

ABQ (Luengo 

et al., 1999). 

The degree of parental 

knowledge about the 

adolescent’s activities 

or friendships was 

measured by a 6-item 

scale (Sobral, Gómez-

Fraguela, Romero, 

Luengo, & Villar, 

2012). 

da Fonseca, 

I. B., Santos, 

G., & Santos, 

M. A. (2024) 

183 Adolescents (PP 

et CD) 

Filles 

(46%) 

13-

14 

ans 

Portugal Caucasien The Youth 

Self-Report 

(YSR)  

Alabama Parenting 

Questionnaire – Child 

Version (APQ-C; 

Thulin et al.) 

Fairlie, A. 

M., Chun, T. 

H., 

Hernández, 

177 Adolescents (PP 

et CD) 

Filles 

(52%) 

14-

16 

ans 

États-Unis ND Adolescent 

Drinking 

Questionnaire 

The Parental 

Monitoring Scale 

 

Parental Involvement 

Scale 
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L., et al. 

(2010) 

Giguère, J., 

Marcotte, D., 

Fortin, L., 

Potvin et al. 

(2002) 

782 Adolescents (PP 

et CD) 

Filles 

(46,16%

) 

13-

14 

ans 

Canada ND L'échelle de la 

délinquance 

auto-révélée du 

MASPAQ 

(Mesures de 

l'adaptation 

sociale et 

personnelle 

pour les 

adolescents 

québécois) 

(LeBlanc et 

Fréchette, 

1994). 

 

L'échelle des 

troubles du 

comportement 

(version 

enseignant) du 

Questionnaire 

sur les 

habiletés 

sociales 

(Gresham et 

Elliot, 1990; 

traduction du 

Social Skills 

Rating System 

(S.S.R.S.)). 

Instrument d'abord 

élaboré par Steinberg, 

Lamborn, Dornbusch et 

Darling (1992) et validé 

en contexte québécois 

(Deslandes, 1996). 
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Hamner, T., 

Latzman, R. 

D., & Chan, 

W. Y. (2015) 

81 Adolescents (PP 

et CD) 

Filles 

(54%) 

14-

16 

ans 

États-Unis Népalais The Reactive–

Proactive 

Aggression 

Questionnaire 

(RPQ; Raine et 

al. 2006) 

The Alabama Parenting 

Questionnaire (APQ; 

Frick; 1991) 

Harris, C., 

Scarpate, J. 

M., & 

Vazsonyi, A. 

T. (2020) 

610 Adolescents (PP 

et CD) 

Filles 

(55,9%) 

14-

16 

ans 

États-Unis Africain-

Américain 

rural 

The assault 

subscale part of 

the NDS 

(Vazsonyi et 

al., 2001) 

Adolescent Family 

Process measure 

(Vazsonyi et al., 2003) 

Harris-

McKoy, D. 

(2016) 

16 

481 

Adolescents (PP 

et CD) 

Filles 

(50,2%) 

14-

16 

ans 

États-Unis Blancs Seven items 

were used to 

measure 

delinquency. 

These items 

were used to 

measure 

delinquency in 

other studies 

(Harris-McKoy 

and Cui 2013). 

Six items were used to 

measure parental 

control. These items 

have been used to 

measure parental 

control in other studies 

(Deutsch et al. 2012; 

Harris-McKoy and Cui 

2013; Kopak and 

Hawley 2012; Morgo-

Wilson 2007). 

Heiblum, N. 

(2001) 

126 Adolescents (PP 

et CD) 

Parents (PP et 

CD) 

Filles 

(38,1%) 

14-

16 

ans 

États-Unis Blancs  The Self-

Report 

Delinquency 

Scale (SRD; 

Elliott et al., 

1985; Elliott et 

al., 1987) 

The 14-item parent 

version and 19-item 

youth version of the 

Discipline Scale (DIS; 

Loeber, Stouthamer-

Loeber, van Kammen, 

& Farrington, 1991) 

 

The 14-item parent and 

youth versions of the 
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Supervision Scale 

(SVS; Loeber et al., 

1991) 

Henry, C. S., 

Robinson, L. 

C., & 

Wilson, S. 

M. (2003) 

301 Adolescents (PP 

et CD) 

Filles 

(57%) 

16-

17 

ans 

États-Unis Caucasien The Substance 

Use Indicator 

(Anderson, 

1992) 

Parent Behavior 

Measure (PBM; 

Peterson, 1982) 

 

Huang, Y., 

McKeown, 

S. (2022) 

176 Adolescents (PP 

et CD) 

Filles 

(37,5%) 

13-

14 

ans 

Chine ND The Youth 

Self-Report 

(YSR) 

(Achenbach, 

1991) 

The third version of the 

Family Environment 

Scale – Chinese 

Version (FES-CV) 

(Phillips, 1999)  

Janssen, H. 

J., 

Eichelsheim, 

V. I., 

Deković, M. 

et al. (2015) 

615 Adolescents (PP 

et CD) 

Filles 

(48%) 

14-

16 

ans 

Pays-Bas ND Self-reported 

delinquency 

was a summary 

construct based 

on the scale 

developed by 

Wikström and 

Butterworth 

(2006) 

Parental monitoring 

was measured by the 

use of a summary 

construct based on the 

scale developed by Kerr 

and Stattin (2000; 

Stattin and Kerr, 2000) 

Jiménez-

Iglesias, A., 

Moreno, C., 

Granado-

Alcón, M. 

C., et al. 

(2012) 

15 

942 

Adolescents (PP 

et CD) 

Filles 

(53,34%

) 

14-

16 

ans 

Espagne ND The HBSC 

questionnaire 

The HBSC 

questionnaire 

Jones, S., 

Cauffman, 

E., & 

248 Adolescents (PP 

et CD) 

Filles 

(41,53%

) 

16-

17 

ans 

États-Unis Africain-

Américain 

The Aggressive 

and Delinquent 

Behaviors 

Based on the previous 

work of Steinberg, 

Elmen, and Mounts 
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Piquero, A. 

R. (2007) 

subscales were 

combined to 

create an 

overall 

externalizing 

(ASB) 

(1989), 6 items from 

Steinberg’s original 22-

item parenting scale 

were used to assess the 

degree to which youths 

perceived their parents 

as offering them 

support. Similar to 

measures found in other 

research (e.g., Wright & 

Cullen, 2001) 

Kamon, J. L., 

Stanger, C., 

Budney, A. 

J., & 

Dumenci, L. 

(2006) 

149 Adolescents 

(CD) 

Parents/mère/Pèr

e (PP) 

Filles 

(13%) 

14-

16 

ans 

États-Unis Caucasien Time-Line 

Follow-Back 

method (TLFB; 

Sobell and 

Sobell, 1992) 

 

Global 

Appraisal of 

Individual 

Needs 

interview 

(GAIN; 

Dennis, 1999) 

 

Substance Use 

Questionnaire 

(SUQ) 

Alabama Parenting 

Questionnaire (APQ; 

Frick, 1991) 

Kapetanovic, 

S., Bohlin, 

M., Skoog, 

T. & 

150

2 

Adolescents (PP 

et CD) 

Filles 

(50,8%) 

13-

14 

ans 

Suède Suèdois The Swedish 

Council for 

Information on 

Alcohol and 

The scales developed 

by Kerr and Stattin 

(2000) for parental 
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Gerdner, A. 

(2020) 

Other Drugs 

(Gripe, 2015) 

 

The scale is a 

brief version 

(12 items) of 

an original 24-

item scale on 

delinquent 

behavior from 

the Swedish 

Crime Survey 

(Ring, 2013) 

 

The scale is 

based on four 

items from 

Özdemir and 

Stattin (2011) 

control and parental 

knowledge 

Kapetanovic, 

S., & Skoog, 

T. (2021) 

151

5 

Adolescents (PP 

et CD) 

Filles 

(51%) 

13-

14 

ans 

Suède Suèdois The Swedish 

National 

Council for 

Crime 

Prevention 

(Ring 2013) 

The measure frequently 

used in studies on 

parent-adolescent 

communication (e.g. 

Frijns et al. 2010; 

Kapetanovic et al. 

2020) come from 

Stattin and Kerr (2000) 

Keijsers, L., 

Branje, S. J. 

T., 

VanderValk, 

I. E., & 

323 Adolescents (PP 

et CD) 

Parents/Mère/Pèr

e (PP) 

Filles 

(46,44%

) 

14-

16 

ans 

Pays-Bas Néerlandais 16 self-

reported items 

dealing with 

minor 

delinquency 

Parental control and 

parental knowledge 

were Dutch translations 

of scales developed by 

Kerr and Stattin (2000) 



 

101 

Meeus, W. 

(2010) 

(adjusted from 

Baerveldt et al., 

2003) 

and Stattin and Kerr 

(2000) 

Kiesner, J., 

Dishion, T. 

J., Poulin, F., 

& Pastore, 

M. (2009) 

146 Adolescents (PP) 

Parents (PP et 

CD) 

Filles 

(45%) 

13-

14 

ans 

Italie Italiens Modified 

version of the 

problem 

checklist 

(Dishion & 

Kavanagh, 

2003) 

Measure parental 

monitoring behaviors 

and child disclosure, we 

used the measures 

developed by Stattin & 

Kerr (2000; Kerr and 

Stattin, 2000 

Kochanova, 

K. (2018) 

333 Parents (PP et 

CD) 

Filles 

(47,7%) 

13-

14 

ans 

États-Unis ND Child and 

Adolescent 

Behavior 

Inventory 

(CABI) 

The Parent Report of 

Parent Behavior 

Inventory (PRPBI) 

Kupanoff, K. 

M. (2002) 

202 Adolescents 

(CD) 

Parents/Mère/pèr

e (PP) 

Filles 

(72,8%) 

14-

16 

ans 

États-Unis Blanc The adolescent 

self-reported 

delinquency 

scale (Eccles & 

Barber, 1990) 

The six-item parental 

monitoring scale 

Law, J. H., & 

Barber, B. K. 

(2007) 

676 Adolescents (PP 

et CD) 

Filles 

(50,9%) 

14-

16 

ans 

États-Unis Blanc Delinquent 

subscale of the 

Child Behavior 

Checklist-

Youth Self-

Report 

(Achenbach & 

Edelbrock, 

1987) 

5-item monitoring scale 

often used in family 

research with 

adolescents (e.g., 

Barber, 1996a; Brown, 

Mounts, Lambom, & 

Steinberg, 1993) 

Lee, S. R. 

(2005) 

246 Adolescents (PP 

et CD) 

Filles 

(54%) 

14-

16 

ans 

États-Unis Asiatique-

Américain 

Shortened 

version of the 

scale used in a 

A measure of child’s 

spontaneous disclosure 

of information created 
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previous 

research study 

on delinquency 

(LeBlanc & 

Tremblay, 

1988) 

by Kerr and Stattin 

(2000) was used to 

measure parental 

monitoring 

Llorca, A., 

Richaud, M. 

C., & 

Malonda, E. 

(2017) 

220 Adolescents (PP 

et CD) 

Filles 

(32,7%) 

14-

16 

ans 

Espagne ND Physical and 

Verbal 

Aggression 

Scale (PVA, 

Caprara and 

Pastorelli, 

1993; del 

Barrio et al., 

2001) 

Child Reports of 

Parental Behavior 

Inventory (Schaefer, 

1965; CRPBI, Samper 

et al., 2006) 

Low, A. Y. 

T., Lo, T. 

W., & 

Cheng, C. H. 

K. (2020) 

188

9 

Adolescents (PP 

et CD) 

Filles 

(57%) 

14-

16 

ans 

Hong Kong ND A behavior 

checklist 

comprising 

items of 

neutral/positive 

behavior, mild 

delinquent 

behavior, and 

criminal 

offences was 

adopted from 

relevant studies 

(Baldry and 

Farrington 

2000; Lo et al. 

2011; Soldz 

and Cui, 2001) 

Twelve items from 

Wills et al. (1992) were 

adopted to measure 

parental instrumental 

support (seven items) 

and emotional support 

(five items) 
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Low, S. K., 

Tan, S. A., 

Nainee, S. et 

al. (2018) 

360 Adolescents (PP 

et CD) 

Filles 

(42,2%) 

16-

17 

ans 

Malaisie Malaisien The Subtypes 

of Antisocial 

Behavior 

Questionnaire 

(Burt & 

Donellan, 

2009) 

The Alabama Parenting 

Style Questionnaire–

Monitoring subscale 

(Frick, Christian, & 

Wooton, 1999) 

Luthar, S. S., 

& Goldstein, 

A. S. (2008) 

258 Adolescents (PP 

et CD) 

ND 16-

17 

ans 

États-Unis ND Monitoring the 

Future Study 

Survey 

(Johnston, 

O’Malley, & 

Bachman, 

1984) 

 

The Self-

Report 

Delinquency 

Checklist 

(SRD; Elliot, 

Dunford, & 

Huizinga, 

1987) 

Paralleling measures 

used by Fletcher et al. 

(2004) 

Lyons, J. B. 

(2004) 

252 Adolescents (PP 

et CD) 

Filles 

(57%) 

13-

14 

ans 

États-Unis Noir 10 item self-

report index of 

urban 

adolescents’ 

antisocial 

behaviors 

(Seidman, 

1991) 

Four questions based on 

Steinberg’s 1987) 

assessment of parental 

monitoring 
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Mazefsky, 

C.A., Farrell, 

A.D. (2005) 

115

3 

Adolescents (PP 

et CD) 

Filles 

(50%) 

14-

16 

ans 

États-Unis Caucasien Problem 

Behavior 

Frequency 

Scale (Farrell, 

Kung, White, 

& Valois, 

2000) 

Alabama Parenting 

Questionnaire (APQ) 

(Frick, 1991) 

Miller, B. A., 

Byrnes, H. 

F., Cupp, P. 

K. et al. 

(2014) 

420 Adolescents (PP 

et CD) 

Filles 

(50,5%) 

13-

14 

ans 

Thaïlande Thaïlandais Self-reports on 

adolescent 

alcohol use and 

cigarette use 

provided 

separate 

measures of 

lifetime use 

 

Delinquency 

was measured 

using questions 

adapted from 

Elliott, et al. 

and created 

into two 

indices: 

"serious" 

delinquency 

and "minor" 

delinquency  

Adapted from Patterson 

and Stouthamer-Loeber 

(16) and Capaldi and 

Patterson (17), two 

parental monitoring 

scales were created: 

parents‘ rule-setting 

behaviors and parents’ 

knowledge of their 

adolescent’s 

whereabouts. 

Odukoya, O. 

O., Sobande, 

O. O., 

Adeniran, A., 

437 Adolescents (PP 

et CD) 

Filles 

(53,3%) 

14-

16 

ans 

Nigéria Yoruba Youth Risk 

Behavior 

Surveillance 

System 

Modified version of the 

Silverberg’s Parental 

and Small’s Monitoring 

Scale (PMPS). 



 

105 

& Adesokan, 

A. (2018) 

(YRBSS) 

questionnaire 

Olsen, E. M., 

Whiteley, L. 

B., 

Giorlando, 

K. K. et al. 

(2023) 

163 Adolescents (PP 

et CD)  

Parents (PP) 

Filles 

(40,5%) 

14-

16 

ans 

États-Unis Blanc National Youth 

Survey of Self-

Reported 

Delinquency 

(NYS) 

Parental Monitoring 

Questionnaire (PMQ; 

Kerr & Stattin, 2000) 

 

Parlette, B., 

Padovano, H. 

T., Pielech, 

M. et al. 

(2022) 

132 Adolescents (PP 

et CD) 

Parents (PP) 

Filles 

(59,2%) 

14-

16 

ans 

 

 

États-Unis Blanc Single item 

from an 

introductory 

section to the 

Kiddie 

Schedule for 

Affective 

Disorders and 

Schizophrenia 

(K-SADS) 

section on 

Alcohol Use 

Disorders 

(AUD). 

Parental Monitoring 

Questionnaire (PMQ; 

Kerr & Stattin, 2000) 

 

Sources of Parental 

Knowledge Scales 

(Kerr & Stattin, 2000) 

Prins, S. J., 

Kajeepeta, 

S., Pearce, R. 

et al. (2021) 

503 Adolescents (PP 

et CD) 

ND 14-

16 

ans 

Allemagne ND Substance Use 

Scale adapted 

from the 

National Youth 

Survey 

Supervision/Involveme

nt Scale 

Rasmussen, 

K. S. (1994) 

524 Adolescents (PP 

et CD) 

Filles 

(55%) 

13-

14 

ans 

États-Unis ND Child Behavior 

Checklist Self 

Report 

(Achenbach & 

Child Report of Parent 

Behavior Inventory 

(CRPBI; Schludermann 

& Schludermann, 1988; 

see also Barber et al., 
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Edelbrock, 

1987) 

1993) of Schaefer's 

(1965) 

Reitz, E., 

Deković, M., 

& Meijer, A. 

M. (2006) 

650 Adolescents (PP 

et CD) 

ND 13-

14 

ans 

Pays-Bas Néerlandais The Youth 

Self-Report 

(YSR; 

Achenbach, 

1991; Verhulst, 

van der Ende, 

& Koot, 1997) 

The Parental Strictness 

scale (PS; Fuligni & 

Eccles, 1993) 

Shek, D. T., 

& Zhu, X. 

(2019) 

266

9 

Adolescents (PP 

et CD) 

Filles 

(50,4%) 

14-

16 

ans 

Hong Kong ND Validated scale 

measuring the 

frequency of 

participants’ 

involvement in 

delinquent 

behavior 

 

Chinese scale entitled 

Parent-child Subsystem 

Quality Scale (PCSQS) 

Skinner, K. 

B. (2000) 

109 Adolescents (PP 

et CD) 

Filles 

(54,13%

) 

14-

16 

ans 

États-Unis Canadiens Delinquent 

subscale of the 

Child Behavior 

Checklist-

Youth Self-

Report (CBC- 

YSR, 

Achenabach & 

Edelbrock, 

1987) 

A five- item monitoring 

(regulation) scale. This 

scale or a similar scale 

has been used in 

research with many 

different ethnic groups 

including Asians 

(Barber, 1996; 

Sternberg et. al., 1992) 

Spillane, N. 

S., Weyandt, 

L., Oster, D. 

et al. (2017) 

349

8 

Adolescents (PP 

et CD) 

Filles 

(49,5%) 

14-

16 

ans 

États-Unis ND The American 

Drug and 

Alcohol Survey 

8 items that assessed 

the youth’s perception 

of parents and family 

knowledge of where the 

youth is and care about 
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various aspects of youth 

life 

Statland-

Vaintraub, 

O., Khoury-

Kassabri, M., 

Ajzenstadt, 

M.,et al. 

(2012). 

93 Adolescents (PP 

et CD) 

Filles 

(100%) 

16-

17 

ans 

Canada ND The self-

reporting 

delinquency 

(SRD) scale 

originally 

developed by 

Elliott and 

Ageton (1980) 

The scale developed by 

Hirschi (1969): 

attachment, 

commitment, belief and 

involvement 

Stice, E., & 

Barrera, M. 

(1995) 

441 Adolescents (PP 

et CD) 

Parents (PP) 

Filles 

(46,94%

) 

13-

14 

ans 

États-Unis Hispanique Child Behavior 

Checklist 

(Achenbach & 

Edel- brock, 

1983) 

Child Report of 

Parental Behavior 

Inventory (CRPBI) 

Sullivan, C. 

J., Childs, K. 

K., & 

O’Connell, 

D. (2010) 

254

9 

Adolescents (PP 

et CD) 

Filles 

(50%) 

14-

16 

ans 

États-Unis Blanc Delaware 

School Survey 

(Delaware 

Drug and 

Alcohol 

Tracking 

Alliance 2009) 

Delaware School 

Survey (Delaware Drug 

and Alcohol Tracking 

Alliance 2009) 

Swaim, R.C. 

& Stanley 

L.R. (2021) 

288

4 

Adolescents (PP 

et CD) 

Fillesra 

(53%) 

14-

16 

ans 

États-Unis ND Our Youth, 

Our Future 

(OYOF) 

Monitoring the Future 

(MTF) survey 

(Johnston et al. 2017) 

Tilton-

Weaver, L. 

(2014) 

874 Adolescents (PP 

et CD) 

Filles 

(49,77%

) 

13-

14 

ans 

États-Unis Suèdois 17 items of 

delinquency 

adapted from 

Magnusson et 

al. (1975) 

six items about parents 

asking for information 

or starting 

conversations that 

would lead to 

information about 

adolescents’ time in 
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school, after school, 

with friends, and during 

free time 

 

f five items, tapping the 

degree to which parents 

expected adolescents to 

ask for permission to be 

out late or to provide 

information about their 

activities during the 

evening (e.g., ‘‘Do you 

need to ask your parents 

before you can decide 

with your friends what 

you will do on a 

Saturday evening?’’) 

Tolou-

Shams, M., 

Hadley, W., 

Conrad, S. 

M., et al. 

(2012) 

44 Adolescents (PP 

et CD) 

Filles 

(0%) 

14-

16 

ans 

États-Unis Européens -

Américain 

Adolescent 

self-report of 

frequency 

(number of 

days) of 

alcohol and 

marijuana use 

The Parenting Style 

Questionnaire (PSQ; 

Oregon Social Learning 

Center 1990) 

Tompsett, C. 

J., & Toro, P. 

A. (2010) 

374 Adolescents 

(CD) 

Parents (PP) 

Filles 

(66,04%

) 

14-

16 

ans 

États-Unis Africain-

Américain 

Diagnostic 

Interview 

Schedule for 

Children 

(Costello, 

Edelbrock, 

Kalas, Kessler, 

9-item subscale based 

on the measure used by 

Whitbeck and Hoyt 

(1999) 
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& Klaric, 

1982) 

Torrente, G. 

& Vazsonyi, 

A. T. (2008) 

641 Adolescents (PP 

et CD) 

Filles 

(47,7%) 

13-

14 

ans 

Angleterre  ND Antisocial-

Delinquency 

Questionnaire 

(Seisdedos, 

1988) 

Parent Behavior 

Questionnaire 

(Bronfenbrenner, 1958; 

Stapf, Herrman, Stapf, 

& Stäcker, 1976) 

 

Family Socialization 

Scale (García et al., 

1994) 

Udell, W., 

Hotton, A. 

L., Emerson, 

E. et al. 

(2017) 

347 Adolescents (PP 

et CD) 

Filles 

(33%) 

14-

16 

ans 

États-Unis Africain-

Américain 

The AIDS-Risk 

Behavior 

Assessment 

(ARBA) 

Parenting Style 

Questionnaire (PSQ) 

Vučina, T., 

& Živčić-

Bećirević, I. 

(2007) 

723 Adolescents (PP 

et CD) 

Filles 

(51%) 

16-

17 

ans 

Bosnie-

Herzégovin

e 

ND Monitoring the 

Future (1975 

The Parental child 

rearing practices scales 

(Raboteg-Šarić, Franc, 

& Brajša-Žganec, 2004) 

Williams, L. 

R., & 

Steinberg, L. 

(2011) 

135

4 

Adolescents (PP 

et CD) 

Filles 

(13,59%

) 

14-

16 

ans 

États-Unis Africain-

Américain 

Self-Report of 

Offending 

measure 

(Huizinga, 

Esbenson, & 

Weihar, 1991) 

 

Substance 

abuse-related 

social problems 

(Chassin, 

Parental Monitoring 

Inventory (Steinberg, 

Lamborn, Darling, 

Mounts, & Dornbusch, 

1994) 
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Rogosch, & 

Barrera, 1991) 

Wissink, I. 

B., Dekovic, 

M., & 

Meijer, A. 

M. (2006) 

541 Adolescents (PP 

et CD) 

Filles 

(52,87%

) 

14-

16 

ans 

Amsterdam Néerlandais The Aggressive 

Behavior scale 

(19 items) of 

the Youth Self-

Report 

(Achenbach, 

1991; Verhulst, 

Ende, & Koot, 

1997) 

 

The Delinquent 

Behavior scale 

of the Youth 

Self- Report 

The Parenting Behavior 

Questionnaire (Wissink, 

Dekovic, & Meijer, in 

press) 
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Tableau 4 – Classement des types de comportements délinquants (légers, moyens et sévères) 

Légers (Conduites rebelles) Moyens (Conduites imprudentes et jugées 

impropres à un mineur) 

Sévères (conduites 

délinquantes/conduites clandestines) 

• Défier l’autorité à l’école  

• Absentéisme scolaire  

• Intimider ou frapper les 

enseignants  

• Désobéissance chronique à la 

maison  

• Défier l’autorité parentale  

• Rentrer très tard le soir  

• Fuguer  

• Intimider ou frapper un membre 

de la famille  

• Consommer et/ou revendre de la drogue  

• Consommer et/ou revendre de l’alcool  

• Conduire sans permis  

• Conduite dangereuse  

• Consommation de matériel 

pornographique  

• Troubler l’ordre public  

• Vol mineur et/ou grave  

• Achats ou revente de bien volés  

• Fraude par fausse pièce d’identité   

• Mensonges chroniques  

• Entrer sans payer dans un endroit 

payant  

• Vandalisme  

• Mettre le feu  

• Violence par l’intimidation, la 

bagarre  

• L’assaut  

• Agression sexuelle  

• Vol à main armée  

• Meurtre   

  



 

112 

Figures 

Figure 1 - Diagramme de flux 

 


